
L'ère des catastrophes de l air
Foui lu monde aura  él_ extrêmement dû- comme l' ont démontré en surabondance les

sole en api ircnanl  le terrible accident d' à
vial ion qu i  est ar r ivé  près de l'aérodrome dant  les deux dernières guerres
de Locarn o et qui  a coûté la vie an major
il i n s t ruc t ion  l l r l z  el à nn de ses élevés, le lue  sécurité
caporal lechnicii -n niécanicien Kien e, liabi-
h t i i l  \;ernier , près de Genève.

On jure ra i t  (pie la Suisse se trouve en
p lein dans  l'ère des catas t rop hes.

Les j o u r n a u x  venaient, en •effet , d'annon-
cer le d ra ine  de l' a i r  d'Oborcgg où un Jieu-
lenanl-olisei 'valenr et un étudiant  ingénieur
f u r e n t  écrasés à la suite d'une collision avec
un obstacle, don t on n 'a pas donné les dé-
ta i l s , mais qui l u i  à ce point violente que
l'appareil ne formait p lus que des mon-
ceaux de ferrail le.

Cet accident-là avait suivi de peu celui
qui cul , pour théâtre, la rég ion de Ja Dent
de Mordes où un p ilote , M. de Brémond,
laissa , hélas ! son cœur et ses os.

Trois chu les en une quinzaine de jours ,
c'est beaucoup pour un pet it  pays comme
la Suisse !

Nous ignorons naturellement comment il
fa udrait s'y prendre pour assurer la sécu-
rité des avia teurs  qui vont inévitablement
au-devant de la mort , mais il nous paraît
indispensable qu 'on établisse un contrôle
sérieux des aérosta ts avant de les laisser
prendre le large et qu 'on s'assure de _a ca-
pacité îles aéronaules.

Il y a les examens de Ditbendorf qui sonl
assez sérieux, nous alïirmc-t-on , mais on
sait  qu'entre les examens et la prati que il
y a une  large marge dans ce domaine-là
connue dans les autres.

Pourtant, dans nos trois malheureux cas,
il ne s'ag it pas d'hommes aventureux et
sans cervelle.

Au contra i re , c'étaien t des as , si nous en
croyons les renseignements officiels et pri-
vés qui nous sont donnés.

Us ne s aventuraient certainemen t pas
dans l'espace par une sorte d'amour-propre
sans autre préservatif que leur bravoure.

I l i'aul  donc croire que l'on n 'échappe
pas à certaines fatalités e| que l'aviation
paie son tr ibut  humain  à son énorme déve-
loppement .

Aucun pilote, si merveilleux qu 'il soit,
n 'est assuré en prenant son vol d'éviter k
panache fatal , tant les aléas ct les perspec-
tives de catastrophes demeurent innombra-
bles.

Ce n 'est pas . certes , que l'aviat ion en soil
encore à sa primit ive période, comme le
balbutiemen t de l'enfant à sa mamelle.

Ses progrès ne sont pas contestables.
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du Valais
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performances qui ont été accomplies peu

Mais nous ne sommes pas encore en plei

Ce serait si beau pourtant que cette con-
quête paisible de l'air permettant à l'hom-
me de s'identifier avec le superb e vers de
Lamartine :

L'homme est un Dieu tombé qui se souvient des
[Cieux

Le problème demeure donc en suspens, et
ce qu 'il y a malheureusement de plus clair,
c'est que les héros de l'aviation, qu 'ils soient
en service commandé ou non, sont en train
de payer , comme leurs prédécesseurs, leur
t r ibut  à la nature, qui ne se laisse arracher
ses secrets qu'après les avoir défendus sur
des cadavres, baignés de sang, arrosés de
larmes, mais immortalisés dans la vénéra-
tion universelle du pays qu'ils ont servi.

Est-ce que, par hasard, les aéroplanes ac-
t uellement en usage sont fabriqués comme
on dit à la six-quatre-deux ?

Nous avons peine à le croire, tant il nous
semble naturel que les aviateurs expérimen-
ten t leurs machines avant d'en accepter le
p ilota ge.

Ces essais ne constituent pas des garan-
ties à tout affronter, évidemment, mais du
moins diminuent-ils les dangers.

Les premiers communiqués officiels re-
latant ces cat astrophes finissent tous par ce
cliché qu 'une empiète est ouverte sur les
raisons qui les ont motivées.

Seulement on ne voit plus rien venir,
comme ce fut le cas avec les épouvantables
exp losions de Dailly et du Lac Bleu.

C'est là une grosse erreur de psychologie
car 'les 'esprits se montent.

La Fontaine, auquel il fau t toujours re-
courir , quand on veut connaître l'humanité,
a fa i t  une fable sur un homme qui aurai!
pondu un oeuf d'abord « gros comme qua-
tre » , lequel s'était si bien multiplié dans la
bouche des commères du quartier

Qu'avant la fin de la journée,
Il se montait à plus d'un cent.

C'est ce qui arrive avec les catastrop hes
que l'on entoure de mystères.

Heureusement que la nuée a ses attiran-
ces comme la montagne, comme l'eau , sans
quoi il serait à craindre que ces chutes suc-
cessives ne finissent  par porter un fort con-
sidérable à l' aviation.

Mais ce sport , qui est en même temps
une arme patr iot i que, a t t i re  ct enthousias-
me.

C'est notre consolation.

Ch. Saint-Maurice.

Les extrêmes
Voici le conte que rapporte un vieux parche-

min.
Pour un couple disparate, c'était un couple dis-

parate. Autant l'homme était dur et grincheux, au-
tant la femme était douce et joviale ; autant le
langage de l'un était trivial et grossier, autant ce-
lui de l'autre était sage et relevé.

Comment pareille dissociation avait-elle pu s'as-
socier ?

C'est qu'en ce temps-là (comme souvent de nos
jours ), les mariages étaient retenus et conclus par
les parents comme une simple tractation d'affai-
res. On calculait la dot. on dressait le contrat
et les vrais intéressés, sans recours possible, en-
térinaient par leur signature la décision paternel-
le. Parfois les conjoints se chicanaient, mais ne di-
vorçaient jamais.

L'époux, dans ce conte, s'occupait d'une entre-
prise de charrois. Il avait plusieurs domestiques à
la dépendance, plusieurs chevaux à l'écurie.

La femme, outre le bon soin du ménage, savait
chanter, broder, faire de la musique. Elle était
pieuse et bonne. Par contre, l'époux, loin d'être
bigot, jurait à tout propos, comme un vieux païen.

Ses continuels blasphèmes choquaient les oreil-
les de la douce compagne. « Voyons ! avait-elle in-
sinué plusieurs fois, respecte le nom du bon Dieu !
Nous tenons de lui la vie et la fortune. Pourquoi
ce nom si saint deviendrait-il le jouet de nos con-
trariétés ? » L'homme se taisait, mais n'en conti-
nuait pas moins. C'était une habitude qu'il voulait
garder, car il croyait dur comme fer, que cela lui
donnait de l'ascendant. Les blasphèmes donc, la
journée entière, accouraient plus pressés que les
grains d'un chapelet.

Qu'un domestique restât endormi, qu'un cheval
fût malade, qu'un transport eût des avaries, qu'une
note tardât d'être soldée, l'homme jurait, invecti-
vait la Divinité, la Vierge, les saints. Quel jeu de
massacre il faisait des habitants des cieux !

Sa femme, impuissante à réprimer cette débau-
che de blasphèmes, prit une résolution. « Ce lan-
gage, s'était-elle dit, ne peut qu'attirer la malé-
diction sur notre foyer. Il faut en neutraliser les
fu nestes effets par de saintes invocations. »
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De jour en jour
autour des relations russo-américaines - tension à Berlin - t'imbroglio

palestinien - Sn attendant la formation du nouveau
gouvernement italien

. Les relations russo-américaines restent à 1 or-
dre du jour.

Et il appert que ce n'est pas Washington qui
a proposé des conversations à Moscou. C'est M.
Molotov qui a suggéré une conférence russo-
américaine , et M. Marshall l'a refusée.

Le Département d'Etat avait pris l'initiative
d'expliquer -lairement au Kremlin la politique
extérieure américaine : l'application du plan
Marshall , l'appui donné à l'Union européenne
occidentale , le développement de la puissance
militaire américaine ne couvrent aucune inten-
tion d'agression des Etats-Unis à l'égard de l'U.
R. S. S. M. Molotov en prend acte et constate
que , dans ces conditions, les perspectives pour
une conversation russo-américaine sont désormais
favorables.

Le ministre soviétique a commis un impair en
faisant publier sa réponse avant que le Dépar-
tement d'Etat en ait eu connaissance. C'est un
accroc aux usages. M. Molotov ne l'ignorait pas.
S'il l'a fait , il avait quelque raison. Laquelle ? Ce
pouvait être une tentative pour brouiller les
cartes entre les Etats-Unis et l'Europe occiden-
tale. Mais plus probablement , comme l'écrit Re-
né Baume dans la « Suisse », la manœuvre de M.
Molotov était inspirée par le désir, le besoin ,
d'apporter aux peuples soviétiques un soulage-
ment , de les rassurer...

Hélas ! Pour avoir voulu jouer au plus fin et
pour avoir dénaturé le sens de l'initiative amé-
ricaine dans un dessein d'excitation et de pro-
pagande , le gouvernement des Soviets a ainsi
laissé passer l'occasion d'une entente directe avec
les Etats-Unis.

On sait , en effet , la nette mise au point de
M. Marshall.

Par contre-coup, la position de la nouvelle
Union occidentale et la solidarité unissant les
pays associés à l'application du plan Marshall
s'en trouveront encore renforcées.

Il est vrai qu 'on annonce , aujourd'hui , qu'un
aes princi paux conseillers de M. Molotov , M.
Jakob Malik , haut fonctionnaire aux Affaires
étrangères de l'U. R. S. S. et ancien ambassa-
deur à Tokio, s'est rendu , jeudi , de Berlin à
Londres , pour gagner New-York. Cependant , les
personnalités américaines autorisées tiennent à
souligner qu 'il ne saurait s'agir de discussions
bilatérales. M. Malik et son collaborateur Lo-
batenko se rendraient à New-York pour assis-
ter aux débats des Nations unies...

...Aussi bien , le président Truman vient-il de
déclarer que le récent échange de notes n'avait
pas augmenté ses espoirs personnels pour la
paix « parce que, a-t-il expliqué, les problèmes
fondamentaux restent inchangés ».

Aussi, quand l'homme, dans sa rage, déversait
ses puissants anathèmes, la femme, comme un an-
ge de douceur, disait avec suavité : « Dieu soit
béni ! Bénie soit la Vierge-Mère ! »

Et c'était comme des litanies perpétuelles, celles
du mal, celles du bien, celles des ténèbres, celles
de la lumière, celles de la vie, celles de la mort.

Parfois, l'homme s'arrêtait, voulant se fâcher con-
tre sa femme ; mais il l'aimait et quand il regar-
dait son doux visage, les mots lui restaient dans la
bouche et sa colère tombait.

Cela dura tant que dura la vie.
Enfin, la femme mourut, et l'époux qui l'assis-

tait vit son âme s'élever en paradis . Qu'elle était
belle, cette âme, ornée de tant de brillants qu'elle
éblouissait comme une failloise. Chaque invoca-
tion , chaque louange avaient formé les diamants
d'un long collier de gloire. Puis il vit son âme
à lui, par le pouvoir de la sainte qui montait.
Quelle lèpre et quelle misère ! Elle portait autour
du cou, le plus solide des carcans, avec une chaî-
ne sans fin qui pendait vers les ténèbres. Autant
de blasphèmes, autant de lourds chaînons qui s'a-
joutaient.

Ici, le conte doit s'arrêter, le fond du parchemin
ayant été rongé par les mites et le temps.

Jean d'Arole.

FESTIVAL DES FANFARES
— CO NSERVATRICES ^

Interrogé par un correspondant , le président
Truman a affirmé de nouveau qu 'il était prêt à
rencontrer le généralissime Staline à Washing-
ton mais il a ajouté qu 'il n'avait reçu de celui-
ci aucun avis lui faisant part de son intention de
lui rendre une telle visite. Il a souligné d'ail-
leurs qu 'il ne s'attendait pas à une telle deman-
de de la part du généralissime Staline.

D'autre part , le président des Etats-Unis a
aff irmé qu 'il serait toujours temps d'étudier l'or-
dre du jour de discussion entre les chefs d'Etat
des Etats-Unis et de l'U R. S. S., si ces con-
versations, étaient un jour envisagées.

Enfin , le président a déclaré qu 'il n'avait rien
à ajouter aux déclarations faites mercredi par M.
Marshall , qu 'il approuvait et appuyait entière-
ment.

Il s'est aussi prononcé contre toute mesure du
Congrès tendant à mettre le parti communiste
hors la loi , ce qui serait contraire, a-t-il souli-
gné, aux princi pes américains.

Il a rappelé que les Etats-Unis possédaient
des lois protégeant le pays contre les complots
visant à renverser le gouvernement...

* * *

... préférées des connaisseurs 1

j  sAprès une longue journée
chaude et lourde, quel réconfort de sou-

* per dans la fraîcheur de notre nouveau jar-
din au son d'une douce musique !
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La situation s'est de nouveau aggraWé à Ber-
lirtr Atf Gômité -cilié poiiV ,M seÇurîfé publiqtie
lés RuWsés' on* d-claïé qu il ne réur" était pllrs-
p__Sibië <Je c-Haubrér avec lès re^résent-nts* dWs
fui--_rïcé- occidentales. De ce farf , l'oïéarM de
g-lrc. éëi q-àrVé" puissances sera . vrài-embraM--
Srent ÉM6\ii. W W'a sarïs doufe conslït'ùW
deux polices, l'une pour la zone soviétique . et
l'autre pour lés" secïéiirs occidentaux. Les délé-
é'ùë's riïsses ont quitté là salle' dans un état d'èX-
trêrfte énêrvement ; ils vociféraient- et protes-
taient énérgiquement contre l'attitude des autres
délégations...

Autre incident : le major général Hervert, re-
présentant de la Grande-Bretagne , ayant deman-
dé" _ la séance dû' Conseil de côniréle allié de
BWlîh que les Russes né publient plus, à l'ave-
nir, des ordres comme si Berlin constituait Une
partie de leur zone d'occupation , et ayant de-
mandé" aii représentan t russe Kotikov s'il ap-
pï-âuva'it f

1
-'-' propositions faites sûr l'âdministra-

tioff de Bèrlîn par les quatre puissances, dés pa-
roles assez vives tint été alors échangées à plu-
'sï'-'-ts reprisés 'entre le major général Hervert et
Ï£fé$resentant nissé qui a fait remarquer que la
population de la zone soviétique avait un niveau
de vie plus élevé que celui des autre s zones. Il
à accepte que là prochaine séance ait lieu le 28
m'ai...

Parlant de la Palestine, le président Truman
à .déclaré qu'il . n'avait pas encore décidé si le
fôuvernement ,des Etats-Unis devait reconnaître
le nouvel Ëtàt palestinien et qu une décision se-
rait brisé à ce sujet eh temps voulu. -

On àppr,end, par contre , de source, digne de
foi' allé là Grande-Bretagne , à l'expiration de son
mandât sur la Palestine, rie reconnaîtra pas l'E-
tat juif qui sera probablement proclamé à Tel-
Aviv. L'Angleterre observerait la même attitu-
de à l'égàid de la proclamation d'un Etat ara-
be, . ;. „. ¦

Diverses hypothèses existent sur le territoir e
qu'englobera cet Etat ju if. Les perspectives de
la reconnaissance seraient meilleure s si les limi-
tes devaient correspondre à celles qui ont été
prévues par l'Assemblée générale , de VO. N. U,
L'occupation par les Juifs dû port arafe e de Jaffà
a'tféjà placé les autorités juives devant Uh pro-
blème territorial assez compliqué...

-. . . CI. Ilï -K ,'-'. X ¦ ci 4P l f '- *>•Et voici que se constitue , en byrie-, Url nou-
veau gouvernement dont la tâche essentielle se-
ra de chercher une solution an problème pales-
tîhren... dà'ris le sens qu'çh deviné. Ce gouver-
nement se dit , eh effet , résolu d'appliquer Ja dé-
cision de la Ligue arabe au sujet de la procla-
mation d'un Etat arab e en Palestine, avec à cet
effet le récours aux armées arabes régulières.

Cependant qù en Egypte la loi martiale et
l'état dé siégé ont été proclamés et que le gou-
vernement dii Caire communique que les troupes

a . , .: .j ,*

du district de St-Maurice

N'oublifez pas d'acheler l'insigne qui sera vendu le

DIMfirîdï-Ë ÏB MM

Connaissez .vous les Mais ?
Dans un grand verre : un doigt de sirop
de grenadine , une bonne goutte d'OVOR ,
la délicieuse boisson aux . çeufs, frais , . de
l'eau minérale, Chez vpus^

f ry .  restaurant^ la
prochaine f ois... un Japonais !

J .  i».,:epp<:o 5 ,. ¦ :' , XiMOism
F. Daepp-n S. A. Lausanne
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. fEUILLETON DÛ « NOUVELLISTE »

STIEG TRENTER

_LA MORT
SUR LA. GOI-IilNI.

Traduil du suédois par E. COURVOISIER

Je n'arrivais pas à me débarrasser de ce direc-
teur d'art et de ses confidences, et comme je ne
tenais pas à ce que Madame Bj orkman me prît
pour un intime de son concurrent, je l'entraînai
avec moi de tableau en tableau. Dans la salle voi-
sine, Paul, au haut d'une échelle, décrochait une
toile, l'air grincheux. Je lui dis combien j'étais
impressionné et il marmotta quelques mots incom-
préhensibles. Bergsten se mit à rire : Quel far-
ceur, n'est-ce pas !

: Les gravures" étaient exposées dans une suite dé
petites pièces en •énfila9é, et Savaient déjà été nu-
i¥rerote;è-. ïl s_rrSaït •d'un coup dVèH pour se tten-
der compte de la valeur extraordinaire du jeune

égyptiennes franchiront la frontière de Palestine bré dé la maison du jardinier , n'ayant pas beau-
samedi à la première heure. coi|p d'argent. ( ..

„ 
^ 

JJ. Les deux jeunes gens viennent d'Egypte, où
ils vivaient avec leur grand'mère , l'ancienne rei-

Heureuse et fière d'avoir comme chef de L'Etat
un homme dont les mérites sont indiscutables et
indiscutés, l'Italie attend maintenant de connaî-
tre la composition du nouveau gouvernemen t de
Gasperi. Le président du Conseil va-t-il suppri-
mer le ministère du budget qu'avait M. Einau-
di et rétablir les deux ministères financiers : Tré-
sor et Finances. Dans ce cas,; M. Corbino ou M.
Pella iraient au Trésor , M. La Malfa aux Fi-
nances et M. Yvan Matteo-Lombardo au Com-
merce extérieur , M. Merzagora abandonnant ce
poste pour la direction de la Banque d'Italie.

Si le ministère du budget était conservé, il se-
rait attribué à M'. Corbino. On parle également
de M'. Paratore. La liste n'est pas encore com-
plète. D aUtré part , M. Safa'gat quitterait lie gou-
vernement pouf se consacrer, dit-il ,' plus com-
plètement à la constitution de son parti... Mais
ce né sont là que des hypothèses. Attendons...

_—Dahs le message qu'il à adressé à là hà-

/ fâk/ty/, Dès dimanche 16 mal, à 16 et 21 h., nouvea u
/é/yx̂S îfa'/ programme d'attractions , avec
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tiorii M. Eihauui a dëclàï'é qu 'il exercera ses
hautes f_n'cti'ôlVs avec urie « irhpaVtîalité scrupu-
leuse ».

Evoquant lés événements dés dernières an-
nées, lé président à parlé de là transformation
du régime constitutionnel et a souligné que cet
événement historique' s'était déroulé d'une fa-
çon pacifique,

L'Italie, a-t-il dit , a-prpuvé au monde sa ma-
turité ^émb-ratiq\ièV Cette maturité , l'Italie l'a
manifestée dépuis à maintes reprises en rétablis-
sant progressivement les libres institutions dé-
m'oc'rati'qûes.

Parlant dé la tâché à laquelle le Parlement,
le gouvernement et lui-même auront à faire fa-
ce, M. Einaudi a fait allusion notamment au
désir de l'Italie « de prendre part d'égal à d'égal
à l'œuvre de reconstruction entreprise en faveur
de cette Europe, d'où, a-t-il dit , est partie tant
de lumière spirituelle et humaine ».

Le président a terminé en préconisant l'avè-
nement d'une plus grande justice sociale à l'in-
térieur du pays pour assurer le progrès matériel
de la nation et il s'est écrié : « Vi-^e l'Italie ! ».

— L'éligibilité des femmes, en Italie, se tra-
duit par l'entrée au Parlement de 30 représen-
tantes à la Chambre et 3 au Sénat.

Après les élections; le leader communiste To-
gliattiv ulcéré de l'échec du Front 'pôjnilàire, a
eu des paroles àmèriçs contre les « remmelëttes-
éleçtricés ». ,11 n'empêche que 20 femmes com-
munistes entrent au Parlement, Mors que lès dé-
mocrates-chrétiennes ne sont qu'une dièàînè.

Nouvelles, étrangères
Deux pël-ls-fï-s cie Victor-Emmanuel

de retour en Italie
, A la villa Savoia, qui fut la résidence priVée

dû ioi Victpr-Enimanuél III , viennent d'aVHver
deux JDetits-fils du défunt Souverain. U s'agit dès
fils de la princesse Mafalda-, morte prisonnière
à Dachau, et du prince d-e Htsse, ancien cour-
rier spécial d'Hitler. Agés respectivement de 21
et de 19 ans, ils- logent dans une modeste cham-

artiste. L'aménagement des pièces était plus per-
sonnel que celui des deux grandes, salles.

— C'est l'appartement privé de Bjorkman, ful-
mina Frite Bergsten. 'C'est bien ufïe idée à elle,
mêler sa vie privée à son travail !

Dans la chambré dû rbrid, un_ petite porte èn-
tré-b_ilïée laissait rutrer de la lumière. La Voix
d'âi'tô de Madame BfS'rkmàn, brûsqUè et tranchan-
te, fusa.

— Je h ai pas le temps de discuter avec vous,
disait-elle. Celui qui prétend que cette toile mé-
rite une place dans cette exposition ne sait pas
ce qu'il dît !

— Qu'est-ce qu'elle raconte ? me chuchota Berg-
sten, qui était plus éloigné que moi. Ses petits yeux
clignotaient de curiosité. Je fis semblant de ne pas
l'entendre et ouvris la porte en toussotant pour
m'annoncer. Dans un réduit étroit, tout en lon-
gueur, encombré de tableaux et de cadres, Gosta
Ring montrait la scène d'exécution tandis que
Ma_àrhè Bj^rkrnàri le regardait l'air irrité. Elle
m'aryerçùt Soudain et Jamais je  ne vis figure se
fe-aàsïèr'mèr à pareille vitesse. Elle me fit Uh gra-
ièîè_k -bi-rire, tâhâîs qiie le Jeùh'è peintre dispa-
raissait. La grosse _amè prit uh air maternel et
soupira : Ah ! ces artistes, ils peuvent avoir du

ne Hélène. Ils veulent obtenir leur visa pour se
rendre en Allemagne, afin d'y rencontrer leur
père, pour lequel ils ont préparé sept valises
pleines de vivres et de vêtements.

Le prince Philippe de Hesse se trouve, après
son procès, dans la zone d'occupation américai-
ne. Les autorités alliées n'ont accordé jusqu 'ici
de visa qu'à son fils aîné.

Une lettre de Pie XII
à l'Académie

française
L Académie française, qui a décerne, il y a quel-

ques mois, sa grande médaille d'or de la langue
française au Pape Pie XII, vient de recevoir de
ce dernier une lettre de remerciements ainsi con-
çue :

A Mpnsieur Georges Lecomte, secrétaire
perpétuel de l'Académie française.

L'estime singulière que, depuis nos jeunes an-
nées, nous avons sans cesse nourrie pour la lan-
gue française , dans l'usage de laquelle notre goût
personnel, autant que nos fonctions, nous ont de
jour en jour confirmé, ne pouvait que nous faire
apprécier davantage le très noble geste par lequel
l'Académie décidait, à l'unanimité, dans sa séance
solennelle du 18 décembre 1947, dé nous offrir une
exceptionnelle médaille d'or. ,à l'effigie du cardi-
nal dé Richelieu, son immortel fondateur.

Nous l'avons reçue avec une réelle émotion, qui
faisait revivre devant nos yeux,, comme en un pa-
norama splendide, lès fastes tricentenaires du cé-
lèbre Institut, spécialement créé pour la défense
et 1 illustration d'un des plus riches idiomes , que
Diéù ait donné aux hommes de parler. En effet,
on ne louera jamais assez la langue française pour
sa clarté, sa précision, sa distinction, qui en ont
fait par excellence le langage de la diplomatie et
des sciences spéculatives. Et cela non par le fait
d'une élection arbitraire, car elle est également,
par sa finesse, la langue de l'art, de la littératu-
re, de la poésie, la langue de l'esprit et du cœur.

C'est surtout à travers vos auteurs classiques
que nous l'avons connue, admirée, aimée, et parmi
eux, comment ne manifesterions-nous pas, en cet-
te heureuse conjoncture, une secrète préférence
pour votre grand Bossuet. Notre aussi, pourrions-
nous dire, en raison du profit personnel que nous
avons tiré de sa fréquentation assidue et ferven-
te ? Sans compter que nous trouvons chez lui, à
un rare degré, cet accent de profonde charité que
l'on sent vibrer dans la parole de tant d'orateurs
sacrés, qUi ont honoré la chaire française et chré-
tienne.

Tel est le réconfort culturel et spirituel que cet-
te précieuse médaille nous apporte, en même
temps que le témoignage de la haute et exquise
courtoisie,. ,bien française aussi, dont vos très , di-
gnes collègues et vous-même entendez aimable-
ment faire preuve à notre endroit. Veuillez parta-
ger avec eux les gages sincèrement paternels d'u-
ne reconnaissance et d'un attachement qui se tra-
duisent spécialement par les vœux et les prières
que nous faisons de tout cœur monter au ciel, pour
le bonheur et là prospérité de l'Académie fran-
çaise et de ses membres éminents.

Du Vatican, le 28 avril Ï948.
PIÛS PP. XII.

Sous le règne de la saucisse
En bon Américain , le nouveau gouverneur de

l'Etat de la Louisiane, M. Earl Long, a marqué
son entrée en fonctions par une fête originale.

Ses partisans , massés sur une place publique
pour la cérémonie d'investiture, virent avec une

talent, mais pour le jugement, oh là là, ce ne sont
que de grands enfants !

J'avais mon opinion, mais je me serais bien gar-
dé de la dire. Bergsten avait réussi à se faufiler
dans le réduit, au risque de s'accrocher à tous
les clous plantés dans le mur. L'expression de
Madame Bjorkman changea pour la troisième
fois, car son concurrent se mettait sans se gêner
à fouiller dans les tas de peintures amoncelées le
long des murs, tout en gloussant :

— Ah, ah, Maud, c'est ici que tu caches tes tré-
sors ! Tiens, qu'est-ce que ceci, s'exclama-t-il sou-
dain en soulevant une petite nature morte dont
les couleurs brillaient à la lumière électrique. Sa-
pristi, c'est du Paul Groth ! Et il continua ses re-
cherches dans la pile. La poitrine de Madame
Bjorkman se soulevait et s'abaissait à un rythme
toujours accéléré, tandis que son concurrent af-
firmait en se redressant : Ce sont toutes des Paul
Groth. Sont-elles à vendre, Maud ?

Une joie maligne brilla dans les yeux gris-brun :
— Je regrette, mon cher, mais elles sont toutes

propriété particulière, et je compte en suspendre
partout où j'en aurai la place, répondit-elle d'une
voix mielleuse.

A ce moment Paul l'appela.
— Je viens, je viens, répondit Madame Bjork-

joyeuse surprise déferler sur eux Un vrai Missis-
sipi d'« ice créant soda » accompagné de 20,000
(!) délicieuses saucisses (Hot bogs).

Ce fut  ensuite le traditionne l cortège d'inau-
guration entraîné par les accents dé quarante et
une fanfares.

M. Earl Long a été précédé sur le fauteui l
de gouverneur par son frère Huey, membre du
Sénat , qui fut assassiné en 1935. Reprenant la
devise de celui-ci (« Chaque homme est roi »),
il l'a complétée à sa façon pour sa campagne
électorale. Philosophe et psychologue, il a eu
l'idée de. penser au beau sexe et de proclamer :
« Chaque homme est roi , et chaque femme esl
reine , mais personne ne porte de couronne ! »

Dès bandits armés ai.aqt.ei-t
lé «Crédit Lpimais1'
Ils emportent 27 millions

Des bandits armés ont assailli jeudi matin h
centrale parisienne du « Crédit Lyonnais », à l'a-
venue de Neuilly, près de Paris. Ils ont emporté
27 millions de francs (env. 570,000 francs suis-
ses).

Deux autos et un camion s'arrêtèrent devant
la banque. Il en descendit des hommes armés
de revolvers et de pistolets mitrailleurs ; tandis
que quel ques-uns d'entre eux menaçaient les
clients et tenaient les employés en respect , d'au-
tres sautèrent par-dessus les guichets ct firent
main basse sur les liasses qui étaient  à portée.
Quelques instants plus tard , les trois véhicules
disparaissaient à toute allure avec les gangs-
ters et leur butin.

Le camion a été retrouvé , vide , à trois kilo-
mètres environ du lieu de l' agression. La police
a barré toutes les routes autour de Paris et con-
trôle tous les centres de trafic. Tous les auto-
mobilistes doivent présenter leurs papiers . Les
recherches sont restées jusqu 'ici sans succès.

Les ailes tragiques
La gendarmerie française a retiré quatre ca-

davres , vendredi à l'aube , des débris d'un appa-
reil inconnu qui s'est abattu , la nuit  dernière ,
au cours d'un violent orage , dans les montagnes
dû département de l'Ardèche. Il s'agit de trois
hommes et d'une jeune femme. L'un des hom-
mes est Un soldat. On ignore encore s'il y avait
plus de quatre occupants à bord. L'appareil est
tombé à environ 8 kilomètres du village de
Saint-Bauzille.

La nouvelle de l'accident fu t  annoncée par
un domestique de campagne qui , ayant entendu
'e bruit d'une exp losion , se rendit aussitôt sur
les lieux de l'accident. L'avion est tombé au
fond d'une gorge. L'enquête de la gendarmerie
n'a pas permis jusqu 'ici de découvrir des docu-
ments susceptibles d'identifier l'appareil et les
passagers.

mmmi
DES mil SI DEM

Nous rappelons aux commerçants de
toutes branches que les prescriptions
No 572 A/41., de l'Office fédéral du con-
trôle des prix , du 19 septsmbre 1944,
concernant l'affichage et l'impression
des prix de détail, demeurent intégrale-
ment en vigueur. Tous les commerçants
de détail sont tenus d'indiquer d'une ma-
nière claire et précise les,prix dé vérité
des marchandises exposées à l'intérieur
ou à l'extérieur des locaux de vente.

Des contrôles seront effectués inces-
samment afin de , vérifier l'exacte obser-
vation des prescriptions précitées. Tous
les contrevenants sont passibles de
sanctions.

Département de l'Intérieur
Service c.nton.l du contrôle des prix.

man, puis, s'adressant à Bergsten : Veux-tu avoir
la bonté de sortir, on ne peut remuer dans ce
réduit, avec un homme comme toi.

Plus vite encore qu'il n'était sorti , Bergsten ren-
tra et reprit ses recherches. « Que le diable l'em-
porte , bougonnait-il, ce n'est pas plus propriété
particulière que le Palais du Parlement ! » Je
finis cependant par l'emmener avec moi. Il était
certain que Maud Bjorkman avait gagné le pre-
mier round.

Le directeur d'art eut pourtant une peti te con-
solation ; Paul pestait contre un cadre qui ne con-
venait pas, et il n'était pas facile à apaiser. ¦

— Mon cher ami, répétait Maud Bjorkman, je
t'ai déjà dit cent fois que l'encadreur n'a pas tout
livré. Il arrivera encore des cadres demain ma-
tin ! }

Un fracas violent dans la première salle nois fit
sursauter tous les quatre. Nous nous regardâmes
stupéfaits. j

— C'est quelqu'un qui a claqué la porte id'en-
trée, suggéra Maud Bjorkman d'une voix uni peu
tremblante.

En courant , Paul et moi nous traversâmes les sal-
les pour atteindre le vestibule et voir ce quel c'é-
tait. Mais il n'y avait personne. Le verrou auto-
matique de la porte était mis.
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Agences exclusives pour le Valais :

Dodgo — Fiat — Willys — Jeep
Simca

Téléphone 2.20.77

Buffet CFF - Sion
Votre errât a l'arrivée et au départ

Ch. Amacker.

Nouvelles suisses—-—|

Le président de la conifidMionlÉKciie
le présidenî

de la République italienne
A l'occasion de l 'élection du président de la

République i ta l ienn e , M. Enrico Celio , président
de la Confédération , a adressé le télégramme
suivant  à M. Luigi Einaudi :

Au nom du Conseil fédéral et de tous mes
compatriotes , je prie Votre Excellence d'agréer
les vœux chaleureux que nous formons pour le
succès de votre noble tâche et la prospérité du
peup le italien , certains d'ailleurs que nous som-
mes que votre connaissance de la Suisse nous
est un gage de votre compréhension et de la cor-
dia l i té  de nos rapports.

Enrico CELIO,
Président de la Confédération suisse.

o——

La société des Traditions populaires
ua tenir ses assises annuelles

i Bulle
On nous écrit :
On crûit connaître Bulle , l'actuelle capitale

de cette Gruyère dont le seul nom évoque un
long passé d'héroïsme ct d'honneur . Bulle , im-
portant  nœud de communications où passent
toutes les artères principales du tourisme gruyé-
licn . Bulle , la peti te cité active , proprette et hos-
pitalière , où résonne encore le patois sonore du
Ranz des vaches. Mais connaît-on Bulle du
dedans ? Non , et c'est bien dommage, Car l'âme
du chef-lieu gruérien vaut d'être connue.

Aussi faut-il féliciter la Société suisse des
Traditions populaires d'avoir choisi cette année
Bulle pour y tenir ses assises. Les 22 et 23 mai
prochains seront donc pour tous ceux qui ai-
ment nos traditions populaires deux journées lu-
mineuses vécues en pleine Gruyère, aux pieds
des vanils vers lesquels s'en vont déjà les rêves

A l'Etoile : Gréer Canon

CORSO ; Fleurs d'Hawaï et L'aventurière de San-Francisco
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CHAPEAUX
Prix exceptionnels pour tout le mois de mai

unie de Lausanne - nurice
A vendre, à Bâle, pris au dépôt, un certain nombre de

GHflSSIS-DQDOE
(grands Jeeps), transmission de traction 4 et 6 roues, avec
crics , environ 200 m. de câble en bon étal, provenant des
stocks de l'armée américaine, Prix Fr, 4500.—, Icha en plus.

Aebischer, Garage, Ritzenbach (Berne). Tél. (031) 9.42.3$.

Nous cherchons pour notre chan
lier de Villeneuve des

QUALIFIÉS
Faire offres détaillées aux Aie-

lires de Constructions Mécaniques
de Vevey S. A., à Vevey.

des armaillis , non loin de ce lac naissant d'Ogo dinaves, les Belges, les Hollandais ef même les
(ou de la Gruyère) où vient de sombrer le vieux Anglais arrivent en plus grand nombre,
pont de Thusy, que bât it  jadis messire Satan 

 ̂ Jeudi , 35,000 cheminots et tramelots et em-
lui-même , selon la légende. ployés des services publics de Munich et de Nu-

Les membres de la Société suisse des Tradi-
tions populaires se pro mettent  bien d'être tous
à Bulle les 22 et 23 mai. Ils invitent  à les y ac-
compagner tous ceux qui ont l'amour de nos
vieilles tradit ions et de tout ce qui fait  l'âme
de notre pays.

Et si vou» voulez profi ter  de l'occasion pour
devenir membres de la Société suisse des Tra-
ditions populaires , rien de plus aisé : versez au-
jourd 'hui même votre cotisation annuelle de 5
francs à l'Imprimerie G. Krebs, Fischmarkt 1,
Bâle. Vous serez par le fait même abonné à
l' intéressante revue de folklore suisse qui paraî t
4 fois par an en français ; un versement de 8 fr.
vous abonne en outre aux 6 fascicules en lan-
gue allemande de la même revue.

o 
Vol de montres suisses dans un poste

de douane
Des inconnus , après avoir scié les barres de

protection d' une des fenêtres des bureaux de la
douane de Côme , se sont introduits  dans les lo-
caux et se sont emparés de plus de mille mon-
tres suisses en or destinées à deux maisons ita-
liennes de Milan et de Rome. La valeur des
montres volées s'élève à environ 9 millions de
lires. On ne possède aucune trace des voleurs.

——o 
Accident de la éirculation

Jeudi , à Zurich , dans la nuit , un conducteur
d'automobile , roulant à toute vitesse , perdit la
maîtrise de la direction et alla se jeter contre
un arbre. Le chauffeur a eu une double fracture
du crâne et deux autres passagers de la voitu-
re ont été plus ou moins grièvement blessés.
Tous trois ont été transportés à l'Hôpital can-
tonal.

L éternelle imprudence
Une ménagère zurichoise , qui nettoyait  dés

vêtements à l'aide de benzine , s'est approchée
imprudemment du gaz. Les émanations de ben-
zine au contact du gaz provoquèrent une forte
exp losion et ert un clin d'oeil de grandes flam-
mes s'élevèrent dans la cuisine. La ménagère a
dû être transportée dans un état désespéré Q
J'hôpital. Les dégâts matériel s se montent à plus
de 1000 francs.

o 

Enseveli sous une masse de gravier '
M. Johann Koch, 63 ans, à Villmergen , tra-

vaillant dans une carrière de sable, a été ense-
veli par une masse de pierres de gravier. Deux
de ses collègues de travail ont juste pu se mettre
à l'abri. Le malheureux a été écrasé et la mort
fu t  instantanée.

Poignée de petits faits
-)f Le trafic des voyageurs s est développe de

puis le milieu de la semaine sur les lignes de che
mins de fer étrangères arrivant à Bâle. Les Scan

Menuisier - éHéniste MULE
30 ans, Italien, habitant environs de Dorripdossola, actif , _„m_s =1-,; _,,',mcapable et de toute confiance, cherche emploi de suite ou avec colli.r , ainsi qu,un 

date à convenir. S'odresser à Famille Benefti , tissus , Romont tt*™ RJ| J?lgL Slisip
(Fribourg). !&_£? H H  $&§» fflHKi
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Ameublements P. VUISSOZ
. Avenue du Marché
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Maison de commerc e de 1er ordre offre

très intéressant à personnes sérieuses ayant de QRQBuEiliE GLIJÏRHLE
nombreuses relations personnelles et société et HERBORISTERIE
pouvant procurer adressés de clients éventuels. ,ean _tî?ff'?.y' chim'

# MONTHEY
Faire offres sous chiffre OF 4S01 L à Publicitas, Tél. 4.23.73
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remberg se sont remis en grève. 45,000 personnes
ont cessé le travail dans la zone américaine d'oc-
cupation pour protester contre la pauvreté du ra-
vitaillement.

-)(- Le major Fr. Rapp, commandant des gardes-
frontière de la région du Léman, a été nommé
commandant des gardes-frontière de Bâle en rem-
placement du major Debrunner, démissionnaire.

-)f Le Dr Schacht a été libéré de l'hôpital de la
prison de Ludwigsbourg' et transféré à nouveau
dans un camp d'internement, par ordre du minis-
tère de dénazification du Wurfembërg-Badel

-)(- En décembre dernier une avalanche avait
surpris des contrebandiers qui voulaient passer en
Suisse. La semaine dernière un corps a été re-
trouvé dans les montagnes de la région de Ver-
geletto (Valle Onsernone). Deux autres des vic-
times viennent également d'être découvertes. Selon
dès renseignements parvenus d'Italie ce groupe de
contrebandiers comprenait 4 personnes.

-)f M. Harold Hevans, une des personnalités di-
rigeantes du congrès annuel quaker de Philadel-
phie, a été nommé commissaire neutre de la ville
de Jérusalem.

-)(- Le tribunal de dénazification de Ludwigs-
bourg (Wurtemberg), a condamné le prince Au-
guste-Guillaume, quatrième fils de Guillaume II,
à deux ans et demi de camp de travail et à la sai-
sie du 40 % de ses biens. Le prince a été libéré
immédiatement, la peine ayant déjà été compen-
sée par la détention préventive.

Dans la D@cg.e.ri— r*—\—mZmmZmm 1

Une étrange histoire de voleurs
Audacieuse opération

C'est une histoire sans précédent que celle qui
est arrivée dans la nu it de mardi à la caserne
de Çhpppet , à Chambéry.

Lorsque le réveil sonna mardi matin , leg sous-
qffiçiers du 99me BIA furent étonnés du nom-:
bre élevé de manquants , lis se rendirent dans les
trois bâtiments occupés par les « bleus », grou-
pant 5 chambrés , soit 100 hommes. Tous étaient
profondément endéfmis.. Il fallut de nombreux
efforts pour les tirer de leur sommeil.

Il résulte de la première enquête que tous s'é-
taient senti une envje insurmontable de dormir
la veille vers 19 h. 30. On s'aperçut ensuite que
tous leurs vêtements avaient disparu. On re-
trouva ceux-ci dans les lavabos, délestés des
stylos , objets de valeur et les portefeuilles gi-
sant à terre , vides de leur contenu. Il sern'ble
que les jeunes soldats avaient été drogués au
moyen d'un narcoti que qui avait été incorporé
à leur alimentation". Soit au vin , au cours du re-
pas de 17 heures. Le montant du vol s'élève à
50,000 francs. La police a commencé une en-
quête.

ST-MAURICE. r- A louer

loil meublé
2 pièces. S'adresser au Nou-
velliste sous C. 6236.

Lisez IOUS le ROil.ELLISTE

CONOMIQU

de 10 lignes, bon élat. Sa-
dresser au Nouvelliste sous
U. 6228.

A vendre une

fraîche vêlôe, 'srle laifi-rë.
S'adresser M. Ulrich Ché

seaux, Leyiron (Valais).

Geiops a pneus
Magnifiques chars à pneus

neufs pour chevaux et trac-
teurs à vendre, che_ A. Pà-
oilloud el Fils, constructeurs ,
Martigny-Ville. Tél. 6.14.83.

On cherche, au pair, S___,_;»iM» -» _§£ 'ii. & t__

îPIIIî P lillp l8™«««
u U 11 lj S I U es! demandée pour le ména-
¦ "¦¦ ¦¦ M lll IV ge et servir au magasin. Rai-

pour commerce, dans station ** ?,,ra
_ 

à *! booWrgerre-épi-
de montagne: S'adresser au cer,a _ A - ? ? ? ? ? •  Evian-
Nôuvelliste sous H. 6241. naz. Tél. 6.46.32. 
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A vendre un

PORC
à choix sur trois, d'environ 7.
à 8 tours. — Philippe Moret ,
Martigny-Bâtiaz .
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SAVONNERIE DE
VILLENEUVE S. A

(VAUD)

Sourds et durs d'oreilles !
*fcj Demandez un essai sans engagement do I
• J nôtre* récent modèle « ToUt en Un » |%j
i INSTITUT MAICO ijÈ

M 2, PI. Bel-Air, Lausanne. Tél. (021) 3.81.60 |

Ŝ Ŝ^̂ ^̂ ^̂ ^ SÊ ôWS ^̂ ^R
Un enfant projeté au loin

par le paie-choc d'une auto
A Bonnatrait-Sciez , une auto pilotée par M-

Max Vuille, représentant en caisses enregistreur
ses à Sion , qui se dirigeait sur Thonon , a rem-
versé et blessé un enfant. La Victime est le petit
Christian Dubouloz, 4 ans, dont le père est pé-
cheur.

L'enfant , qui jouait avec un camarade, s'erft
d'abord garé d'une voiture Venant de Thonon,
puis a traversé sans remarquer l'autre auto arri-
vant en seAs inverse et qui , malgré un freinage
énergique , l'a littéralement cueilli sur son pare-
choc et projeté quelques mètres plus loin.

La peti te victime, bien que fortement com>-
motionnée , ne serait pas dans un état inquié-
tant. .' . ¦. ' 

Nouvelles tocqjes——

Avant une bâtie-fété
bas-valaisanne

,Une' activité fébrile règne àù.'sÇin . dû comité
â?,of 0Trîsii^ti:̂  XXfë ,Fé$fIv'éï dé jà' Fédération
(Jes mùsïçfàes" dm .Bas-Valâis; qjue. dirige J'|nergi-
qïl'é pf-sioent dé t'i Eaélweï-s *,. _.. Jéan-GH. Pac-
colat. Depuis , de longs mois,, les organisateurs de
cette manifestation œuvrent dans l'ombre, et quand
on sait avec quel soin et quel allant les « Bordîir
Ions » s'emploient à la préparation de chacune de
leurs fêtes, PO peut être assuré que le succès que
remportera le festival des 29, 30 et 31 mai prO>-
chains dépassera tout ce qu'on aura vu jusqu'à
ce j our. 

^ 
.

Du' Léman à Bâgries
^ 

en passant P^r Çharhpéisy
et Salvari, vingtrcSiq sociétés de musique feront
flotter la soie de leurs bannières et retentir fes
échos du vieux Bourg de Martigny de leurs fajiv
fares éclatantes. Un millier de musiciens apporte-?
ront aux habitants de Martigny et aux visiteurs
qui accourront de toutes parts les frui-3 d'un la-
beur constant et la vivante image des liens qui l_s
unissent, en dehors de tous sentiments idéologi-
ques, souoieux uniquement de servir la muse qui
leur est chère.

Le festival de Martigny-rBpiirg, en 1926, est en-
core dans toutes les mémoires, mais il sera dér

Travaux
de la vigne et des champs

La boisson idéale : les excellents cidres
termentës , en fûls , à partir de 56 litres

Jus de pommes sans alcool (cidre doux) en harasses
de 12 bouteilles da litre

Eaux minérales

Cidrerie CONSTANTIN & Cie — Sion
Rue du Rhône Téléphone 2.1M8

¦ -

Pompe Hëbi
Pompe d arrosage o Aebi-j i

à 1 piston, avec ou sans mo-
t eur , livrable de suife.

Chez A. Papilloud et Fils,
Martigny. Tél. 6.14.83.



Ce serait manquer une

e&ceUef tte ù ĈCOMù ^
de ne pas visiter notre nouvelle EXPOSITION. Votre
visite nous fera plaisir et sans engagement nous

vous donnerons les meilleurs conseils

A. GERTSCHEN FILS
Fabrique de meubles - Magasin de vente, tél. 3.10.55

NATERS-BRIGUE
Représentants :

Jos. PATTARONI, MARTIGNY — Tél. 6.14.88
Otto GERTSCHEN, SIERRE — Tél. 5.14.03

Du vendredi U
au dimanche IG

mai
à 20 h. 30

Chique dtaancii»
ir.itln„ à 11 i . 30

Un beau film de Jean Marais, dans

LES CHOUANS
100 % français

Un roman qui a sa place dans la collection des

chefs-d'œuvre d'Honoré de Balzac

: Sierre

VENTE
aux

ENCHÈRES
, ** i . . *

de meubles neufs, d'hôtels, chalets,
appartements, à la grande Halle de la

D. Â. P. 1000 m2, près des Ecoles, à
Sieire

les 20, 21, 22, 28, 29 mai 1948, de 10 h. à 19 h.

10 armoires différentes grandeurs — 65> lits diff.
grd.

4 lits d'enfants — 6 bureaux-commodes.
3 bureaux-ministre — 9 buffets de cuisine crème.
8 buffets de cuisine Jino naturel — 6 coiffeuses

complètes.
4 chambres à coucher compl. lits jumeaux et gd

lit.
120 chaises différentes formes — 4 meubles comb.
40 couvertures de laine — 3 divans-couch. ï
4 étagères à chaussures — 4 échelles simples et

doubles.
12 fauteuils appartement et jardin — 12 descentes

de lit.
4 tapis milieux % — 10 poufs à linge.
4 moïses — 3 poussettes.

30 tablés de nuit — 15 fables de chambres diff,
grd.

-7 tables à rallonge — 20 tables cuisine lino.
8 tables de studio (guéridon) — 5 fables de radio.
1 table fumeur ronde — 100 tabourets bois na-

turel.
40 tabourets dessus Jino crème — 50 toiles (ta-

bleaux).
15 sommiers méta lliques avec protè ge — 5 sellet-

tes rondes et carrées.
15 sacs de dames, cuir — 10 sacs de montagne et

skis.
2 machines à coudre — 1 radio 3 longueurs d'on-

des.
1 auto « FORD », 6 CV. — 1 machine à coudre,

cordonnier.
1 ensemble de meubles de jardin en fer.
1 carie de la Suisse pour écoles 2-1.50 m. j

10 étagères à fleurs pr jardiniers — 1 pendule de
chambre., etc., etc...
Vente autorisée par le Département de l'Inté-
rieur.

Agriculteurs, FIANCES, Commerçants,
profitez de l'occasion qui vous est offer-
te, vous gagnerez des centaines de fr.

Billet remboursé pour achat de Fr. 150.—.

F. ANTILLE, meubles, Sierre
Taxations — Expertises

;.:,' Tél. 5.12.57 ou 5.13.20 appert.

N.-B. — On peut visiter le dimanche et avant
les (enchères. La Halle de D. A. P. doit être libé-
rée au grand complet pour les fêtes du Rhône en
juin 1948.

ii ii de an, è nagùermatten & c
Société à responsabilité inimitée

DÉDUISE iB!r ~' -Preis
Escompte

jeunes fiilEes
en qualité d'aides de cuisine
el

filles de salle
pour restaurants sans alcool

Faire offres avec préfen
lions au Burea u du Départe
ment Social Romand, Mor
g es.

A remettre, cause départ,
dans importante ville du Va-
lais, bon

COMMERCE
épicerie-mercerie.

S'adresser au Nouvelliste
sous Y. 6232.

A vendre un

CHAR
de 14 lignes, avec échelles
et brancard. S'adresser au
Nouvelliste sous Z. 6233.

JEUNE
COUPLE
italien, encore en Italie, dé-
sirerait venir en Suisse pour y
travailler, ainsi qu'un JEUNE
HOMME de 24 ans.

Pour fous renseignements,
s'adresser à Ubaldo Yasta ,
Champhoger s. Villeneuve.

Qui prêterait ?
à jeune ménage de campa-
gne Fr. 3,000.—. On serait
très reconnaissant. — Faire of-
fres écrites ious chiffre P.
6641 S. Publicifas, Sion.

A vendre, à Montreux,

I M M E U B L E
LOCATIF

avec café. Agences s'abstenir.
Ecrire sous chiffre 32-12 au
« Journal de Montreux ».

On demande, pour Mon-
they,

iniiilpppiUllllli lIPl u
Débutante acceptée. Télé-
phoner au 4.24.75, Monthey.

OCCASIONS à l'état de neuf !

BAIGNOIRES
émail, sur pieds et à murer

CHAUDIERES A LESSIVE
165 Jifres, à circula tion d'eau,

galvanisées et en cuivre
Lavabos, éviers ef W.-C.

complets
COMPTOIR SANITAIRE S. A.
9, rue des Alpes, GENEVE

Tél. (022) 2.25.43 (On expédie)

A vendre, dans région de
Monthey, une

d'habitation, avec grange el
écurie, et 13,000 m. terrain.

S'adresser au Nouvelliste
sous E. 6238.

A vendre une bonne

MULE
7 ans. Prix avantageux. S'a-
dresser sous P 6623 S Publi-
cifas, Sion.

BÂLILLÂ
A vendre fourgonnette d'o-

rigine en parfait état, moteur
neuf, 4 vitesses, peinture neu-
ve. Prix avantageux.

Tél. (027) 5.24.88 ou écrire
sous chiffre P. 6337 S. Publici-
tas, Sion.

Vous réaliserez une

ÉCONOMIE
en achetant directement à

Montres «« MUSETTE »
LA CHAUX-DE-FONDS
Il y a 70 ans, Fritz GUY

fondait la Maison. Depuis,
« Musette » est connue
dans toute la Suisse par
ses montres de qualité.
Demandez notre nouveau
catalogue illustré No 13
gratuit.

MUSETTE
R E S I S T « 1511 »

pour le travail
le militaire
le sport

6 avantages .-importants :
Elanche tfXTW
Résiste aux chocs
Non magnét ique
Boîte fond acier Inrouil-
Précision extra lable
5 ans . de garantie

Prix Fr. ;82.—
Demandé, un îenvol

â choix'
ou notre nouvè.u catalo-
gue illustré Nb 13 gratis

directement à

GUY-ROBERT & Co
Montres « Musette »

LA CHAUX-DE-FONDS 13
Maison de confiance

fondée en,, 1871

m i H 111
M_I m

Vêtements pour hommes
livrées directement par la fabrique
de Trun (Grisons) ou par ses suc-

cursales de
Zurich, St-Gall, Coire.

PHOTO -Tùdê .
a. CRIMM

SAINT-MAURICE
Tél. 5.43.35

TRAVAUX D'AMATEURS
Agrandissements

Fournitures complètes
APPAREILS

axsaxmammTamwmammWmwamxBBMMam â^mwm

Plâtriers, peintres
sont demandés. Entrée de
suife. Place stable pour ou-
vriers qualifiés. Mantegani el
Fils, entrepreneurs, Yverdon.
Tél. (024) 2.27.38.

A vendre

MOTO
B. S. A., 350 cm3 T. T., en
parfait étal. S'adresser b
Michel Rouiller, Troistorrents.

Sion
hypothécaires
de construction
sur comptes courants

SALVAN. — Jeune infirmiè-
re prendrait en pension un

enfant
(5 a 10 ans). Vie de famille.

Faire offre au Nouvelliste
sous A. 6234.

Je cherche un ouvrier

peintre
gypsiur

S'adresser à Michel Fresca,
St-lmier (J.-B.).

Santé
Vous conserverez

la santé de votre bétail
grâce à la poudre

VALFORT
le puissant reconsliluarit
et l'idéal fortifiant pour
tous les animaux.

Toutes pharmacies et droguer.

THONON
Hte Savoie

Réouverture à Pentecôte

Restaurant, salon de thé de
la Corniche

Goûters — Apéritifs
R. Moachon, prop.

HH - ME ON
Dans ville du canton de

Vaud, charron-forgeron cons-
ciencieux ef capable est de-
mandé pour l'entretien de
matériel d'entreprise. Faire
offres sous P. 25-10 V. Pu-
blicitas, Vevey.

Moto
à vendre d'occasion, 350 cm3,
entièrement revisée.

S'adresser à Ulysse Laltion,
chef d'atelier, Usine d'alumi-
nium des Vorziers, Martigny,

. On cherche, pour saison
d'été, hôtel montagne, gen-
tille

sîineiiei .
fille de salle. Bons gages el
traitement. Entrée fin juin.

Olfre avec certificats au
Nouvelliste sous D. 6237.

18 EUX
Orgue usage, 2 claviers,, pé-
dalier, 18 jeux sonnants, 2
transmissions, système pneu-
matique tubulaire, serait cé-
dé à bas prix. — Adresser
offres sous chiffre P. 14.435 à
Publicitas, Berne.

pompe a piston
« Bûcher » No 120, avec mo-
teur accouplé, matériel neuf,
livrable de suite.

Charles Méroz, Martigny-
Ville. Tél. 6.13.79.

Machines agricoles.

LA I N E
garantie décatie, pour bas et
chaussettes , en beige, gris,

brun, noir, 4 et 5 fils
Expédie partout

Laines Pifton, Interlaken
Demandez les échantillons

franco

Cyclistes, motoevclistes, automobilistes...
5i vous acceptez de consentir à une dépense de deux

centimes por jour, je vous débarrasserai immédiatement des
ennuis causés par les crevaisons et éclatements de pneus

Faites immuniser vos chambres à air par

if

II
Le seul anticrevaison permettant la réparation automa

tique des pneus crevés ou percés, sans aucune aide quel
conque.

En vente chez :

G. & Ed. Terrier
16, rue des Allobroges, Genève. — Téléphone 5.21.75

Dépositaires demandés dans chaque localité

Samedi, à 20 heures 30
Dimanche, malinée et soirée

Un beau roman d'amour dans un chef-d'œuvre de
la vie artistique internationale avec les plus grands

orchestres du monde (voir communiqué) dans

Le Temple de la Musique Retenez vos places

Parc des Sports - Sion
Dimanche 16 mai 1948

14 h. 15 :

Saxon I - Vernayaz I
pour la promotion en llle ligue

16 h. :

Sierre II - Monthey II
litre champion valaisan de llle ligue

Bouchées glacées
(chocolat et glace)

¦ j f e irràk

RADIOS
depuis Fr. 235.—

^^Wâ â^if JÎZ )̂
r —— ra SION

titre lies avantageuse!
lOOO

couvertures de laine
à Fr. 28.10 la pièce

dès ce jour avec 5 % rabais d'été

frès résistant, lissage solide, très indiqué pour cou-
vertures d'alpage et de camp

Expédition rapide

. Fl. Velsch. Tuchfabrik. Felsbach-Schauenberg
(Graubùnden)

Employé de bureau
Jeune homme actif et consciencieux, ayant termine son

apprentissage, cherche place dans un burea u de commer-
ce. Connaissance spéciale de la sténo-dact ylo. Enlrée im-
médiate ou à convenir. Ecrire au Nouvelliste sous T, 6277

A vendre, à Sierre, plusieurs

VILLAS
Très bonne situation. ;— Faire offres à Martin Bagnoud,

Agence immobilière, Sierre. Téléphone 5.14.28.



ai par celui de 1948. Il débutera le samedi 29
t des prod uctions du « Vieux-Salvan >, du
MUT de Dames ct du Chœur d'Hommes de Mar-
pf ct se terminera le lundi 31 par le tirage de
pande tombola et un bal.
Ibrtigny-Bourg vous attend. La petite cité se
- accueillante et se parera de ses plus beaux
0i pour vous plaire.

* * *
!/5 billets de la tombola , dotée de magni f i que

( nombreux lots, sont en vente depuis quel que
(jps déjà. On peut se les procurer dans la plu-
gt tics établissements du Bas-Valais.

o 

La lutte contre la grêle
i_ Division fédérale de 1 agriculture communi-

Us dégâ ts causés en Suisse par la grêle se chif-
mt chaque année par plusieurs millions de
nies. Il est dès lors compréhensible que l'agri-
liturc , qui souffre le plus de ce fléau , ait cher-
¦j non seulement n se prémunir contre ses con-
quenecs en assurant les récoltes, mais encore à
,combattre directement. Pendant longtemps, on
Al pouvoir se tirer d'affaire avec les canons pa-
peie, mais vu leur faible portée, ils se révélè-
¦ inefficaces. Depuis un certain nombre d'an-

tes, l'usage des fusées tend à se généraliser dans
«rscs régions du pays.
Ceux qui appliquent cette méthode croient pou-
ijr dire, à la lumière de leurs expériences, qu 'cl-
i donne de bons résultats. Dans d'autres milieux,
i revanche, on lui dénie toute valeur. Comme on
« voit, les avis sont partagés.
la science n'a pas encore déterminé avec exac-

ade les phénomènes atmosphériques qui prési-
jmt à la formation de la grêle. Seuls des essais
«ouvelés montreront si l'homme peut intervenir
foicement dans ce domaine.
Pour élucider la question , qui intéresse des mi-

«ux très étendus, la Division de l'agriculture se
ire a l'heure actuelle, avec le concours de la So-
Xté suisse d assurance contre la grêle et l'« Es-
ipa » S. A., à Gordola , à une grande expérience
te ia plaine de Magadino, où les chutes de grêle
ont très fréquentes. Dans cette région , très netto-
ient délimitée , le montant des dégâts causés par
(s intempéries peut être déterminé d'une maniè-
! très précise, grâce aux nombreux champs de
ibac qui In recouvrent , cette plante étant parti-
ilièromcnt délicate.
La société « Essagra » et les planteurs de tabac

e la plaine de Magadino sont disposés à partici-
cr à l'application des mesures de protection en-
gagées. D'autre part , la collaboration de l'Obser-
«loire météorologique de Locarno et de l'admi-
istrntion de l'aéroport de cette ville permettront
e procéder méthodiquement à une expérience de
ranci style.
Pour empêcher la grêle de se formel-, on em-

loic encore les anciennes fusées paragrêle. Plus
ird , on se servira de fusées spéciales, propulsées
l'aide d'un carburant li quide et pouvant attein-

rc une hauteur considérable. Enfin , on envisage
c faire intervenir également des avions.
Ces essais, qui doivent durer cinq ans, permet-
wt probablement d'établir jusqu 'à quel point il
il possible d'atténuer la violence des orages. Sou-
illons que les résultats soient concluants.

Viticulteurs 1
Protégez vos vignes contre les premières at-
ques du mildiou en les sulfatant immédiatement,
raitoment jus qu'à la floraison en employant la
»uillie bordelaise à 1,5-2 % de sulfa te de cuivre
ne vous neutraliserez avec de la chaux. Vous
llive. aussi employer le cuivre rouge à raison de
10 grammes pour 100 litres d'eau , ou de l'oxychlo-
irc de cuivre aux doses indiquées sur les em-
allages. ;
Rapprochez les premiers sulfatages de 10-15
wrs d'intervalle.

Station cantonale d'entomologie.
o-r«—

ACHETEZ TOUS L'INSIGNE DE LA LIGUE
ANTITUBERCULEUSE

DU DISTRICT DE ST-MAURICE ï

- est donc demain, dimanche , que sera ven-
in dans toutes les localités du distr ict  de St-
muricc un insigne au prof i t  de la Ligue an t i -
wrculcusc qui a renoncé , cet te  année , à sa
irandc man i f e s t a t i on  musicale,  chorale ct folklo-
re. On se répéterait en ins i s tan t  encore sur
« mérites de la Ligue dans l'incessant combat ,
'nécessaire hélas ! mais heureusement  de plus

î lidèles serviteurs, nos pauvres

pieds fatigués
Rament lo cosméti que du marcheur. Employ é en
ftfion il supprime transp iration excessive , irrila-
*°. mau* de pieds. Toutes pharmacies, Fr. t .80 ou
^oi direct par la Pharmacie Meylan, rue St-Fran-
a,s I, Lausanne (OICM (0605).

"olitez des prix avantageux 1
VINS DE TABLE
rougo et blanc en fùls et litres scellés
Algérie — Espagne — Portugal — Hongrie
CONSTANTIN A Cie - SION
Tél. 2.16.48 Rue du Rhône

•¦ Oui , mais 1 1 1 l'apéritif

ki I VA ail
W fabri qué exclusivement en Suisse
J»ec des racines de gentiane fraîches
«» lura.

en p lus efficace , qu 'elle livre à la terrible mala- collaboration toujours plus effective et fructueuse Le groupe socialiste
die dont pâtissent , chez nous , trop de personnes j entre employeurs et employés. M. le député Charles
et de foyers. Les dévouées infirmières-visiteuses
en savent quelque chose ! Aussi , chaque habi-
tant du dis t r ic t  aura-t-i l  à cœur , demain , d'a-
cheter l'insigne qui lui sera offert , afin que la
Ligue anti tuberculeuse puisse poursuivre et dé-
velopper son ut i le  et généreuse activité. Person-
ne ne voudra refuser sa modeste contribution à
une oeuvre dont bénéficie la santé de toute  la
population.  Achetez l'insigne de la Ligue anti-
tuberculeuse du district de St-Maurice !

o 
Tir cantonal valaisan 1948

Concours de sections
Un concours cantonal de sections se disputera

pendant la durée du Tir cantonal à Sion. Un pres-
sant appel est d'ores et déjà adressé à toutes les
sections afin qu 'elles participent en grand nombre
à ce concours. Celui-ci leur permettra de se me-
surer sur la même place de tir tout en incitant
leurs membres à intensifier l'entraînement au tir.

Les sociétés voudront bien annoncer leur parti-
cipation à ce concours, pour le 25 mai à M. le
major Clémenzo, à Ardon.

Assemblée des délégués
des sections vaudoises et valaisannes

de la F. C. T. A.
Une joyeuse et saine animation régnait diman-

che 9 mai , à la Maison du Peuple de Vevey, où
avait lieu l'assemblée des délégués des sections
vaudoises et valaisannes de la Fédération suisse
des travailleurs du commerce, des transports et de
l'alimentation (FCTA). Une telle réunion n'avait
pas eu lieu depuis plus de quinze ans.

Quelque soixante délégués représentant vingt-
huit sections étaient présents.
¦ Le rapport d'activité pour 1947 du secrétariat de

Lausanne fut adopté. Les effectifs des sections
vaudoises et valaisannes ayant plus que doublé ces
trois dernières années, la mise au point d'un or-
gane ad hoc s'avérait nécessaire. Aussi les délé-
gués adoptèrent-ils les statuts de la Fédération ré-
gionale Vaud-Valais qui aura pour but de résou-
dre dans son giron d'activité les tâches découlant
des statuts de la Fédération suisse.

M. R. Bringolf , conseiller national, secrétaire de
la Chambre vaudoise du travail, releva ensuite les
efforts fournis au cours de ces dernières années
par lès militants de la FCTA en faveur de l'or-
ganisation syndicale libre, dont l'action tend à une

„ Rerum Novarum "
15 mai 1891 !
La révolution industrielle provoquée par la do-

mestication de la vapeur et de l'énergie électrique
a augmenté dans des proportions considérables les
moyens de production mis à la disposition des
hommes.

Grâce à ces sources d'énergie nouvelles, des pers-
pectives d'un plus grand bien-être général se sont
ouvertes.

Enfin , on va pouvoir satisfaire plus largement les
besoins des hommes, de tous les hommes : habita-
tions plus convenables, meilleure nourriture, ha-
billement plus confortable et plus soigné, etc.

De fait , par le développement de l'industrie, le
renouvellement de ses méthodes de production, le
monde a assisté à une augmentation massive et ra-
pide des richesses, mais l'organisation sociale n'a
pas suivi le développement économique. Les riches-
ses produites en si grande abondance ont été mal
réparties et une misère générale a atteint l'ensem-
ble de la classe ouvrière.

Un malaise immense plane sur la société hu-
maine. De sourdes menaces de révolution grondent
au sein des masses populaires.

« Partout les esprits sont en suspens et dans une
anxieuse attente ». Que faire ?

Enfin, une voix autorisée se fait entendre. C'est
le Pape Léon XIII qui adresse à la chrétienté, et
par elle au monde entier, la célèbre encyclique
Rerum Novarum.

Avec une perspicacité extraordinaire, Léon XIII
diagnostique le mal.

« Le dernier siècle a détruit , sans rien leur subs-
tituer, les corporations anciennes qui étaient pour
les ouvriers une protection. Tout principe et senti-
ment religieux ont disparu des lois et des ins-
titutions publi ques, et ainsi, peu à peu, les travail-
leurs isolés et sans défense, se sont vus avec le
temps livrés à la merci de maîtres Inhumains et à
la cupidité d'une concurrence effrénée.

La richesse a afflué entre les mains d'un petit
nombre et la multitude a été laissée dans l'indi-
gence.

A tout cela , il faut ajouter la concentration entre
les mains de quelques-uns de l'industrie et du
commerce, devenus le partage d'un petit nombre de
riches et d'opulents, qui imposent ainsi un joug
presque servile à l'infinie multitude des prolétai-
res. »

Voilà le mal mis à jour en quelques lignes.
Il faut le guérir !
Mais immédiatement Léon XIII met en garde le

monde contre le faux remède : le socialisme, le
marxisme, qui semble attirer les masses ouvrières.

« Les socialistes, pour guérir ce mal, poussent à
la haine jalouse des pauvres contre ceux qui pos-
sèdent. Ils prétendent que toute propriété de biens
privés doit être supprimée, que les biens de cha-
cun doivent être communs à tous et que leur ad-
ministration doit revenir aux municipalités ou à
l'Etat.

Moyennant ce transfert des propriétés et cette
égale répartition entre les citoyens des richesses et
de leurs avantages, ils se flattent de porter un re-
mède efficace aux maux présents. Mais pareille
théorie, loin d'être capable de mettre fin au conflit,

GRAND CONSEIL
Séance du vendredi 14 mai 1948
Présidence : M. Peter von Roten

La gestion du Tribunal cantonal
Chaque année, à la session de mai, le Tribunal

cantonal présente au Grand Conseil un rapport
sur l'Administration de la justice durant l'année
précédente. Ce rapport affecte aussi les autres tri-
bunaux du canton, et fait l'objet, au Parlement,
d'une discussion rarement utilisée.

MM. Henri Chappaz et Ferdinand Summermatter
donnent les conclusions de la Commission. Ils de-
mandent notamment un logement plus convena-
ble pour notre Cour cantonale de justice ; suggè-
rent que les inspections des Tribunaux de dis-
trict devraient être plus nombreuses et plus pro-
fondes quand le besoin s'en fait sentir. Us ren-
dent un hommage ému à M. le Dr .Clausen « at-
teint, encore en pleine force et en pleine capaci-
té de travail , par l'inéluctable limite d'âge ».

M. Victor Cornut, rad., Vouvry, demande des
explications sur la révocation d'un greffier à la
suite de « manquements graves ». M. le conseiller
d'Etat Cyrille Pitteloud, chef de la Justice, répond
qu'il s'agit surtout de négligence, de mauvaise te-
nue de la comptabilité, mais que la caisse de l'Etat
ne perdra aucune ressource de ce fait. Le Dépar-
tement de justice a profité de la circonstance pour
demander au Tribunal cantonal un projet d'orga-
nisation uniforme des greffes des tribunaux.

Motion Imsand
sur la route de la Furka

M. le député Anton Imsand, préfet de Conches,
avait développé une motion demandant à l'Etat de
diminuer les contributions cantonales pour l'entre-
tien de la . route de la Furka. Le Conseil d'Etat,
qui avait accepté cette motion pour étude, présen-
te aujourd'hui son message et ses conclusions : il
ne peut aller à l'encontre des dispositions léga-
les en cette matière. M. Imsand fait alors une
longue réplique, soutenu par ses collègues con-
chards, MM- les députés Franz Imhof et Louis
Thenen. Mais la Haute Assemblée n'entre pas dans
leurs vues et rejette la motion par 40 voix contre
22.

Election du 2mc vice-président
Le groupe conservateur propose la candidature

de M. le député Cyrille Michelet, de Nendaz.

ferait tort à l'ouvrier si elle était mise en pratique
et aurait de funestes conséquences : perturbations
dans les rangs de la société, odieuse et insuppor-
table servitude pour tous les citoyens, le talent et
l'ha,bileté privés de leurs stimulants, et comme
conséquence nécessaire : les richesses taries dans
leur source. »

Le socialisme est un remède pire que le mal.
Nous en avons des preuves aujourd'hui après

l'expérience de Russie et celle, plus près de chez
nous, des démocraties populaires orientales, et nous
ne pouvons qu'admirer la vision prophétique de
Léon XIII quand il parle de «l'odieuse et insup-
portable servitude pour les citoyens » que crée iné-
vitablement le régime socialo-marxiste.

Mais alors, où trouver le vrai remède aux maux
engendrés par la société capitaliste ?

Ecoutons Léon XIII : « La question qui s'agite est
d'une nature telle qu'à moins de faire appel à la
religion et à l'Eglise, il est impossible de trouver
jamais une solution efficace. »

Il faut donc reconsidérer le problème social sous
l'angle de la philosophie chrétienne : « Les hom-
mes sont tous issus de Dieu, leur père commun, qui
est aussi leur unique et commune fin. »

« Les biens de la nature, tous les biens de la
grâce appartiennent donc en commun et indistinc-
tement à tout le genre humain. Si vous êtes fils,
vous êtes aussi héritier. »....

Il est difficile, dans un article de journal, de don-
ner un résumé des directives de Léon XIII. Qu'il
nous suffise, pour terminer, de constater que le
grand Pape des ouvriers a condamné clairement le
capitalisme et le socialisme.

Et ce que les travailleurs chrétiens doivent rete-
nir de cette encyclique, c'est qu'en dehors du
christianisme il n'y a pas de libération possible pour
la classe ouvrière.

Aussi, en ce jour anniversaire, nous sentons le
devoir de clamer bien fort la consigne que donnait
Pie XII à la fête de Pentecôte 1941, à l'occasion du
cinquantenaire de Rerum Novarum :

« Gardez la noble flamme de fraternel esprit so-
cial qu'il y a un demi-siècle la torche lumineuse et
rayonnante de Léon XIII a rallumée dans les cœurs
de vos pères ; ne la laissez pas manquer d'aliment,
ne permettez pas qu'éclairant de ses dernières étin-
celles vos hommages commémoratifs, elle vienne à
mourir, éteinte par une lâche, peureuse et égoïste
indifférence pour les besoins des plus pauvres de
nos frères , ou emportée dans le tourbillon de pous-
sière et de boue soufflé par l'esprit antichrétien ou
non _ chrétien. Nourrissez-la cette flamme, avivez-
la, élevez-la, dilatez-la ; portez-la partout où s'é-
lève vers vous un gémissement oppressé, une plain-
te de misère, un cri de douleur ; réchauffez-la sans
cesse à nouveau aux ardeurs de l'amour puisé dans
le Cœur du Rédempteur à qui est consacré le mois
que nous commençons aujourd'hui. Allez à ce Di-
vin Cœur, doux et humble, refuge de tous ceux
qui cherchent un réconfort dans la fatigue et sous
le poids du travail : c'est le Cœur de Celui qui,
pour toute œuvre sincère et pure, accomplie en
son nom et selon son esprit, en faveur de
ceux qui souffrent, qui sont affligés , abandonnés du
monde et déshérités de tout bien, a promis la ré-
compense de l'éternelle béatitude : Soyez bénis de
mon Père ! Ce que vous avez fait au plus petit de
mes frères, c'est à moi que vous l'avez fait !

R. Jacquod.

propose la candidature de
Dellberg, de' Brigue,
résultat suivant :
blancs 7, valables 85, ma-

Le scrutin donne le résultat suivant :
Bulletins rentrés 92, blancs 7, valables 85, ma-

jorité absolue 43.
M. Michelet obtient 64 voix, M. Dellberg 20 et

M. Edmond Giroud 1.
M. le député Michelet est élu au premier tour

de scrutin.
Nous félicitons le député de Nendaz pour cette

brillante nomination. Comme on le sait, il est di-
recteur de la Fédération des Producteurs de Lait,
à Sion. Au Grand Conseil, il préside avec dis-
tinction la Commission des finances, qui est la
plus importante de toutes.

M. Michelet remercie la Haute Assemblée de la
confiance qu'elle lui témoigne et en reporte l'hon-
neur sur la commune de Nendaz, le district de
Conthey et le groupe des districts du Centre. Il
promet de mettre ail service du pays tout l'ef-
fort que celui-ci demandera de lui.

Elections des scrutateurs
Le nouveau règlement du Grand Conseil prévoit

que les scrutateurs seront au nombre de quatre.
Les candidats présentés sont MM. Louis Thenen
et Marc Revaz (cons.), Octave Giroud (rad.) , et
Albert Bolla (soc). Ces quatre candidats sont
élus au premier tour et obtiennent les résultat-
suivants sur 92 bulletins valables (95 rentrés) :
M. Revaz 83 voix, M. Thenen 79, M. Giroud 72, M.
Bolla 71. Divers autres députés recueillent des voix
éparses.

La nomination d'un membre et d'un suppléant
dans la Commission de recours

en matière fiscale
M. Henri Tissières, sous-préfet d'Entremont,

ayant démissionné de la Commission cantonale de
recours en matière fiscale, le Grand Conseil, sui-
vant l'avis du Conseil d'Etat, nomme à ce poste
M. Louis Pralong, président de St-Martin, précé-
demment suppléant, et nomme suppléant M. Hen-
ri Rausis, président d'Orsières.

Postulat Michelet sur l'aide aux populations
de la montagne

L'aide aux populations de la montagne devient
un peu un leitmotiv chez certains députés de la
montagne, et l'on voit, non sans inquiétude, que
cette demande d'aide prend parfois des formes
dangereuses de recours à l'assistance systématique.

Ce n'est donc pas sans sourciller que l'on voyait
M. le député Cyrille Michelet déposer un postulat
à ce sujet. Cependant, hâtons-nous de dire que
cette fois-ci, notre crainte était vaine. L'honora-
ble intervenant dénonce au contraire cette assis-
tance larvée, comme un système incompatible avec
la dignité des montagnards, aussi bien qu'insou-
tenable pour les finances publiques. Il brosse un
tableau complet et saisissant de la vie du monta-
gnard et conclut qu'il faut simplement faciliter à
celui-ci la recherche de ressources nouvelles et
une meilleure utilisation des possibilités locales.
Nous né pouvons naturellement entrer ici dans
les détails de cet exposé remarquable qui con-
clut en demandant au gouvernement d'étudier ce
problème et de faire des propositions au Grand
Conseil.

M. le conseiller d'Etat Maurice Troillet, chef du
Département compétent, répond longuement en
félicitant M. Michelet pour sa remarquable étude et
fait siennes les conclusions de l'honorable député.
Il cite un certain nombre de mesures qu 'il envi-
sage pour donner suite à ce vœu de M. Michelet :
nouvelles cultures, travail à domicile, achat en
commun de moyens de culture et d'exploitation,
etc.

Le postulat de M. le député C. Michelet, ainsi
que la réponse du représentant du gouvernement
sont vivement applaudis, ce qui témoigne d'une
approbation unanime.

Pétition et naturalisations
Le Mouvement populaire des familles a envoyé

au Grand Conseil une pétition relative aux alloca-
tions familiales. La presse en a suffisamment par-
lé pour que nous nous croyions dispensé de nous
étendre davantage.

La Commission des pétitions renvoie cet objet
à la Commission de la loi sur les allocations fa-
miliales. Mais elle fait aussi remarquer que lés
propositions du M. P. F. croient la question plus
simple qu'elle n'est et ne touchent nullement à
la couverture financière qui est le « hic » pour
les législateurs.

La naturalisation est accordée à MM. Bozoni
Jean de Dieu, domicilié à St-Léonard , et Olivi
Barthélémy Arthur, domicilié à Martigny-Bourg,
à leurs épouses et à leurs enfants mineurs.

Recours en grâce
Une série de recours en grâce sont liquidés

conformément au préavis du Conseil d'Etat et dé
la Commission.

*$• %. *£.

Il est 12 h. 45. Il y a longtemps que le quo-
rum n'est plus atteint. On le remarque officielle-
ment quand il s'agit de discuter l'opportunité d'une
session prorogée. Or, le règlement prévoit que si

j  ̂PHARMACIE NOUVELLE
H Droguerie — SION

JP René Bollier, ph-rm. Tél. 2.18.64
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Combat t re
H

0_fSQi0T'ou'e une s^r'e de plantes médici-
OH_OiÇ£ nales dont les sucs ou les extraits

exercent uns action stimulante, excitante sur la circulation,
combattent les troubles, détendent le coeur, calment les
nerfs, stimulent le métabolisme ef activent. Pour simplifier,
on a associé ces substances actives dans un produit connu :
le CIRCULAN, pour vous donner l'occasion cPaméliorer vo-
tre mauvais» circulation après l'hiver. Pris , à raison de 2
cuillerées par jour pendant 1 à 2 mois (curafîve ef préven-
tive).

m ou casino, saxon
Samedi 15 mai 1948, à 20 heures 30

Le Cercle théâtral « Les Troubadours »
présentera la célèbre pièce en 4 actes de Vandenberghe

suivie d une petite soirée

Complets et manteaux depuis Fr. 49
pure laine, occasions, parfait état, garçons, dep. 38 fr, ;
vestons hommes, dep. 18 fr. ; garçons, dep, 10 fr. ; pan-
talons golf, saumur, 19 fr. ; gilet, 5 fr. ; chapeaux feutre
hommes, 9 fr. ; windjack, lumberjack, manteaux pluie,
drap, cuir et costume, robe, jupe, jaquette, lingerie da-
rnes.

S O U L I E R S  S O L I D E S  lout cuir
occasions hommes, dames, 19 fr. du No 36-40, et 24 fr.
du No 41 à 45, travail et dimanche ; souliers montants
enfants 15 Ir., bas 10 fr., hommes, dames,' bas 15 fr. ;
souliers montagne, sport, militaires, #ki, bottines aussi!
disponibles avec suppléments, bottes, gilets, vestes, man-
teaux, pantalons en cuir, bottes chasseurs, : serviettes en
cuir, guêtres cuir ; sacoches cuir pour' motos ; canadien-
nes, bottes caoutchouc, snow-boots, galoches, socques,
pantoufles, bottes, socques, hommes, dames, enfants.

VETEMENTS NEUFS
Complets, manteaux, dep. 89 fr. ; garçons, dep, 59 fr. ;
manteau pluie, 39 fr. ; pantalon dimanche, dep. 28 fr. ;
travail, 24, 28 fr., et peau du diable, 33 fr. ; complet sa-
lopette bleu, grisette, rayé, chemise travail oxford, 13 fr. ;
dimanche, 15 fr. ; pantalon imperméable pour moto ; bon-
net, windjack,. veste ski. Envoi contre remboursement avec
possibilité d'échange, mais pas envoi à choix. — On cher;-
che revendeurs pour habits et souliers occasions. Paie-
ment comptant.

AUX BELLES OCCASIONS PQNNAZ, rue du Crêt 9, près
gare, Lausanne, derrière Cinéma Moderne, magasin à l'é-
tage, téléphone 3.32.16, Lausanne.

ACHAT - VENTE T ECHANGE

MOfiTHEY
Reprise lu celé du Cheval-Blanc

Je me fais un plaisir d'informer la population de Mon-
they ef du district que j'ai repris, à partir du 1er mai
1948, l'exp loitation du Café-Restaurant du Cheval-Blanc,
à Monthey. Téléphone 4.24.27. .•' f

Je m'efforcerai, par des consommations de choix au ca-
fé ef par une cuisine soignée au resta urant, de donner
entière satisfaction à Ja clientèle qui m'honorera de sa
confiance.

Se recommande : Adolphe Défago, ancien tenancier de
la Pension d.s Sports ef de la Buvefte de Morgins.

I il .A PjfiiSitliiï '8 '̂
en"^re *_M_B-»M_a__B_aB__3__iM -MB toutes pharmacies

, , , ,  ; ; MARC CHAPPOT
U^?
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fla-fea^^^̂  MARTIGNY-VILLE
Tél. 6.14.13 |
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Pour favoriser la libre circulation du
sang, employez la véritable

Salsepareille

qui a les vertus d'un dépuratif , combat
avec succès les affections provenant d'un
vice du sang, telles que boutons, dapr
très, eczémas, rougeurs, furoncles, ur?
ticaire. Il est dans l'intérêt de chacun
de faire une cure avec la véritable

falsepareille Morli.
PRIX :

Demi-bouteille Fr. 5.—
La bouteille ( cure complète) Fr. _¦.—
Evitez les contrefaçons. Exigez la mai
que déposée.

En vente dans toutes les pharmacies
N. Bonstein S. A., Lausanne.

¦RM TessMse
Saucisses fa porc f ' . F». 5.20 le ka
S-lami la . Fr. fi— le kg
Salami lia , - Fr. 8,— le kg,
S-Iflmettl la s . ft. fO.— le kg,
Sal^mettl l i a  Fr. 6.80 le kg,
Mqftad-lla de Bologne Fr. 8.50 le kg,

Envole contre ggJSa WÊÊÉm
Boucherie P. FIOBI, LOCARNO

une circulation
Insuffisante
Economisez Fr. 4.—

avec le flacon de cure Fr. 19.75
cura moyenne . » 10.75
flacon original » 4.75

i Recommandé par le corps
médical

Oép. Etam. R. BARBEROT s. A., Genève

r Contre les vmtm Cte !« vigne "

NIROSAN ®
non toxique

Assuré le maximunt d'efficacité
Action insecticide de longue durée
Suspension excellente- dans l'eau, la bouillie borde-

laise, cuivre $ah(toz, etc.
Résistance aux p luies d'orages .,
Emp loi très simple, sans adjonction de mouillant

Dans les cas pressants et çorrutiè cornplpmerit d'un traitement liquide,
employer le

Nirosan pour poudrages
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MIRIEZ- VBBS Hinim.
en utilisant notre contrat épargne pour auna! fle iMimes, s % d'ïnt

Chambres à coucher 6Q0 — 9Q0.— 12|0.-T^ 1380.— r
2250.— 2580,— 28§0.— 3260.— ;

Sur demande  ̂facilités de paiements
Visitez sans engagement nos vasies locaux d'exposition

ou demandez notre catalogue

Ameublements " aldimamt S-H.
7, rue Haldimand - LAUSANNE - Téléphone -.01.71

I 
Chaussures c R E T T o N - Sports

MARTIGNY
ft . Expéditions franco contre remboursement
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ON SQCCfj, notre Br LlfJP effeuilieuses

MARTIGNY $_tnf cterfiandées. Gages Fr

Ce lv^BP ̂ 55 W» Y Paire offre à Georges Blon

du 15 au 23 mai del, Mont s. Ro)le. Tél. 7.59.68

MIEL ARTIFICIEL
bidçns de 4 % kg. Fr. 10.50
biçloris, 12J4 kg, Fr, 2.2Q pai
K^s P̂ ^mple ejtpéditien,

Yêj\ ZjJrçher, Malans (Gri-
SQT15),

Emplie de kvmi
travailleur et consciencieux,
13 ans de pratique dans tous
travaux de bureau, ainsi
cju'en comptabilité, cherche
place. Libre de suite.

Ecrire au Nouvelliste sous
F. 6239.

ROUES
de ç4iar pneumatique, ppm
plèfeuierit neuves, prix F|
950.-r, rendues posées.

S'adresser sp-u* P. 6308 S
à Publicitas, Sjpn.

. ..i. i

A vendre

Juvaauatre
mod". 46-47, compl. rev., par-
fait é^at. S'adresser sous chif-
fre P 6619 S Publicitas, Sion
ou tél. (025) 5.23.54.

MAISON
d'habitation, 5 pièces, avec
jardin et dépefl__nee. S'a-
dresser au Nouvellisle sous
G. 6240.

C I R C U L A N
contre : Artériosclérose, hypertension artérielle, palpita-
tions du coeur fréquentes, vertiges, migraines, bouffées
de chaleur, troubles de l'âge critique (fatigue, pâleur,
nervosité), hémorroïdes, varices, fatigue. Jambes en-
flées, mains, bras, pieds et jambes froids ou engourdis .

CHEZ VOTRE PHARMACIEN

Tél. No (026) 6.12.66, Martigny. #

Pour la montagne
et le travail

peau, semelle Duiour inontggne,
à partir de
Waterproof , entièrement • doublé

59.»»
69.00 S3_ 8a

On cherche trois

bonnes
attacheuses
pour 4 semaines, S'adresser à
E. ef A. Cloftu Frères, pro-
priétalres-vïticulieurs, Haule-
rive-Neuchâfel. Tél. 7.51.02.

Avec vos déçhefs de laine
(fricots ys.cj és), faites confec-
tionner

eoiiveriores mauaes
ÊDREDONS

par J. PASTORE, Vevey, Point
du Jour 2, Tél. 5.18.91.

Pour garder la ligne
nourriture simple, sports, mouvements... et i
vous augmentez encore de poids,, vous aurei
toujours la possibilité de faire une cure

cTAMAIGIOTOL
le célèbre remède français

6 fr., cure comp lète, que vous adopterez, H Ii
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Cuir duïiiftït Fi. -fi.W). ciïîr blanc Fr. 27.90

CHAUSSURES

UGON
Magasins de vente et aleJiers de réparations

S|ON s Rue de Corrthey, Tél. 2.18.82
SIERRE : Avenue du Marché
MARTIGNY : Place Centrale. Tél. 6.14.32

Envois partout
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GROS COMMERCE de la Suisse romande à remets

Chiffre d'affaires frès important.

. S'adresser Mare CHAPUIS, régisseur, Grand-ChÔn» 1 '
Lausanne.

| Pour le jardin : Outils aratoires — Airo-
I soirs — Tuyaux en caoutchouc

Demandez nos prix — Voyez notre choix

QUINCAILLERIE DU RHONE, MONTHEÎ
H. Suard.

instituteurs du Valais leiinf
Vei»iUp_ remplir au plus vite le questionnaire qui voiH

a élé remis par le Département de l'Instruction pubHqul

et le renvoyer à Paul Pellaud, Ciné-service, MartigT
Bourg.

inafeB ! Efliff «n
L'entreprise de défoncemenfs et nivellements

Borgsat & Claïuaz. à vernayaz
se charge de tous travaux à la FEUE MECANIQUE. •Noif'
veau système __ fort rendement.



k quorum n'est pas atteint, On doit procéder à
fappel nominal et priver les députés absents sans
pjgon suffisante de leur jeton de présence. L'heu-
'• . avancée est-elle raison suffisante ? Il faudra
^ déterminer. Pour cette fois, la session est clo-
*, ainsi que lu séance.

t
fc le Chanoine Louis Mariaux
Les deuils se succèdent à l'Abbaye de St-

Vlauricc .
M. le Chanoine Louis Mariaux vient , en ef fe t ,

de rendre sa belle âme à Dieu aujourd 'hui ven-
dredi vers les dix-sept heures , suivant de près
dans la tombe ses confrères les chanoines Tono-
|i _V Eugène de Werra.

A l'heure tardive où nous recevons la péni-
ble nouvelle , nous ne pouvons que mentionner
les fonctions que le pieux défunt a remplies ,
nous réservant de revenir avec une biograp hie
plus comp lète sur la vie de cet homme de Dieu.

M. le chanoine Mariaux était originaire de
Vionnaz. Il s'en est allé , après plusieurs mois
de maladie , à l'âge de 68 ans.

Tour à tour , vicaire à Salvan , aumônier des
Sœurs de Vérollicz , de la Clinique de St-Amé,
inspecteur et professeur au Collège , Père-Maî-
Irc des novices de l 'Abbaye , Prieur de la Maison
de 1922 à 1930, tout  en passant de longues
heur es au Confessionnal où il savait  consoler ,
encourager , guider ct relever.

M. Mariaux fu t  Père-Maître des frères con-
vers de 1933 à 1944.
Le voici part i , emportant certainement un grand

morceau de la vie des personnes qui s'adres-
saient à lui ct dont le chagrin sera grand en ap-
prenant sa mort.

Nul doute que le Christ qu 'il a serv i avec
une foi rayonnante  sans l'offenser jamais n'ait
reçu déjà ce missionnaire  de son miséricordieux
amour.

A Son Excellence Mgr Haller et à la Com-
munauté  nos religieuses condoléances..

Les obsèques de M. le chanoine Mariaux au-
ront lieu lundi  17 mai , à 10 heures , en l'église
de St-Sigismond. La levée du corps est fixée à
l'Abbaye à 9 h. 45.

aaaaaaammammBmamamamawaMm *aamam
Une messe aux Giettës s. St-Maurice
La belle saison étant revenue, nombreux

Sont les promeneurs qui en profitent pour
gagner les coteaux où l'air n'est pas trop vif.

Les amis des Glottes seront heureux d'ap-
prendre qu 'ils pourront assister à la messe
dimanche 16 mai au chalet de Cocatrix , à 9
heures 15.

Nous publierons régulièrement dans notre
No de samedi les messes qui auront lieu là-
haut le dimanche quand nous en serons aver-
tis.

La 33e File des Fanfares
Gonseruatrïces

de dimanche a Leviron
Ainsi qu il a été annoncé, le Festival des

fanfares conservatrices prendra une ampleur
inconnue jusqu 'à ce jour.

Samedi soir , « A tout seigneur, tout hon-
neur ! » , T'Union instrumentale, sous la direc-
tion du très compétent directeur M. Nicolas
Don, ouvrira la fête par un concert magistral,
ôft des œuvres de valeur seront; interprétées.
Nul doute que ce prélude remportera le plus
éclatant des succès ct augurera avantageu-
sement là fête grandiose du lendemain.

La journée du dimanche sera l'apothéose
de la magnifique journ ée politique et musi-
cale.

Politique du fait que nos éminents magis-
trats seront de la partie et où les opinions
conservatrices seront développées à la popu-
lation , qui fera siennes les principes et les ré-
solutions prises durant cette mémorable jour-
née.

Musicale. — Les personnes qui se déplace-
ront ne regretteront pas leur visite à Leytron,
car des oeuvres de valeur seront soigneuse-
ment exécutées par les 21 sociétés qui y pren-
nent pfcrt. Ce sèï-à' éertafnemènt un régal de
Poùïé et ô*U &-lu*. tfos _ociétéS seront heureu-
ses db sentir que tciut- une population _era
là pour les Soutenir et les encourager poin-
te travail effectué durant l'hiver. Ce sera la
consécration de leur mérite.

• Il ne faut  non plus pas oublier qu'un servi-
ce de cars, de Riddes à Leytron et vice versa,
est organisé pour tous les trains omnibus. Que
Ion prenne bien note et se renseigner sur
lilace.

Et maintenant , chers amis conservateurs,
Leytron vous attend, les bras et le cœur ou-
verts et vous dit : « A dimanche, soyez les
bienvenus ! ».

o
La lutte contre les vers de la vigne

x Les _ vois importants de papillons dé là c-cnyRs
signalés ces derniers temps dans différentes ré-
pons doivent engager les viticulteurs à ne rien générale annuelle sous la présidence de M. Ed.

Dernière heure
J t . .
. ._____. - _ _ »_ C-__^_*.SL _ ___._: ^~- *r~* -f*. T A- • — . . 

Arrivée du nouveau ministre
de Roumanie à Berné

BERNE , 14 mai. (Ag.) — Jeudi soir est ar-
rivé, à Berne, M. Mihail MaghërU, lé nou-
veau ministre de la République populaire de
Roumanie en Suisse. Il a été salué à la gare"
par M. le conseiller de légation J.-A. Cutfet;
chef du protocole du Département politique
fédéral , et par les membres de la Légation de
Roumanie.

o 

négliger pour lutter contre ces dangereux para- > Martin , son président d'honneur. 127 membres sur
sites.

Le Nirosan , bien connu maintenant du monde
vittcole, est le produit le mieux adapté à cette lut-
te. Son efficacité est remarquable aussi bien à la
première qu 'à la deuxième génération. Très adhé-
rent , il n'est pas lavé facilement par les pluies et
améliore de ce fait le rendement des bouillies cu-
priques, cuivre Sandoz, etc., auxquelles , il peut
être mélangé.

Le Nirosan s'emploie à raison de 1 kg. par 100
litres sans adjonction de mouillant. Il rie retarde
pas la végétation ni la maturité des r__Sfis.

En cas de forte attaqu e le traitement liquide
sera complété avantageusement par un poudrage
au Nirosan spécial. Le poudrage est indiqué éga-
lement dans lès cas pressants et lorsque le temps
est au beau. Traiter d'après les indications des sta-
tions officielles, mais à la première génération
quand les boutons floraux sont bien séparés.

O 

Le président de la République italienne
en Valais

Les journaux ont appris que M. Eînaudi , ré-
cemment élu président de la Républi que italien-
ne, avait séjourné en Suisse à un moment donné
de la guerre. Nos lecteurs auront peut-êtr e quel-
que intérêt à apprendre que le présiden t de la
République italienne entra en Valais par le col
de Fenêtre dans la vallée de Bagnes.

Disgrâce ou auancement
LAKE-SUCCESS, 14 mai. — On apprend ,

en dernière heure , que M. Andréi Gromyko cé-
dera sous peu , et probablement pour toujours ,
ses fonctions de chef de la délégation soviétique
à 'O. N. U

Son successeur sera M. Jakob A. Malik , éga-
lement subst i tut  du ministre des Affaires étran-
gères. Il a joué un rôle de premier plan dans la
politique soviétique en Extrêrrie-OrVeiït. C'est
lui qui , en 1945, présenta aux Japonais la dé-
claration de guerre de l'U. R. S. S. M. Malik
est' déjà en route pour Lake-Suctcss. . ¦

M. Gromyko , qui n'a que 38 ans , a confitmé
qu 'il se rendrait prochainement, en Russie, p-lir1 y
prendre un congé qu 'il a dû renvoyer à plusieurs
reprises. Comme on lui demandait , s'il participe-
rait à la session plériiëié de l'Ol N. U. en àu-
torhne à Paris , il répondit eh sôUriant : « Je
ne saurais le dire dès maintenant.  La liste des
délégués n'a pas encore été préparée. Je ne puis
dire ce que je ferai en septembre ».

Son assistant principal a déclaré que M. Gro-
myko n'a pas eu de vacances depuis longtemps
et qu 'il a droit , maintenant , à deux mois de
congé. Il ajouta que M. Gromyko avait écrit
au secrétaire général de l'O. N. U. pour l'aviser
qu 'il allait  rentrer à Moscou , à cause de ce con-
gé, et qu 'il sera remplacé, pendant son absen-
ce, par M. Malik. Sa lettre n'a pas encore été
publiée officiellement.

Dans les milieux politiques de Laké-Sùccess,
on attache une assez grande importance au dé- .,
part de M. Gromyko , même s'il ne revêt', polir ,'
l ' instant , qu 'un caractère provisoire. Oh supposé
que le silencieux chef de la représentation soviê-,
tic)ue au sein de l'O. N. U. est probâblernent'
appelé , par le Kremlin , à remplir des fonctions
plus importantes.

Explosion d'une torpille
VENISE, 14 mai. (A. F. P.) — Après avoir

rompu ses amarres , une torp ille de fond a ex-
plosé contre des roches, à proximité de l'Insti-
tut des invalides de guerre, à Venise. Six per-
sonnes ont été grièvement blessées et plusieurs
autres contusionnées. Lès dégâts matériels se
montent à plus de 10 millions de lires.

• i 6-——
Les accidents d'avions

BRUXELLES, 14 mai. — L'avion signalé
disparu au Congo a été retrouvé à 25 kilomè-
tres de Libenge dans le Congo belge. Aucune
précision n'a pu être obtenue quant au sort des
25 passagers et 17 membres de l'équipage. Des
secours sont organisés.

LONDRES, 14 mai. — Lord Fitwilliam et
lady Hart ington , ainsi que deux membres de
l'équipage ont été tués dans l'accident d'avia-
tion qui s'est produit dans l'Ardèche.

L'Association cinématographique
de la Suisse romande

L'Association cinématograpMqu'e suisse roman-
de a tenu le 11 mai à Lausanne son Assemblée

M. Spaak appelé à reconstituer
le gouvernement belge

, BRUXELLES, 14 mai. — Le Cabinet du
Pritice-Régerit" cdrnrnunique : Le Prince-Régent
à reç_ : M. Rollin , président du Sénat , qui lui a
ré^dû .Compte" de sa mission. Le Prince a ensuite
reçu- M*. Sjîaak , premier ministre. En raison deS
renseignements qui lui ont été donnés par M.
Rollin , il a prié M. Spaak de retirer la démis-
sion du gouvernement. M. Spaak a accepté.

-o 

L'Etat juif a été proclamé
TEL AVIV, 14 mai. — La naissance de l'E-

tat juif d'Israël a été proclamée vendredi
aprêff-midi au cours d'une séance solennelle
du Conseil national juif.

Le départ des troupes anglaises
HAIFA, 14 mai. (Reuter). — Le comman-

dant éh chef des trb'upes britanniques eh- Pa-
lestine et le haut commissaire Cunningharn sont
arrWèY veiiHrei-i à Haïfa. Pendant les cérémonies
des spite-fires ont évolué au-dessus de 1 aéro-
drome , Le, général Cunningham a passé eh re-
vue la garde formée par les policiers palesti-
niens et a1 salué les autorités juives et arabes.
Puis le haut commandant s'est rendu à bord
en traversant les rues , tandis qu'une musique
militaire jouait l'hymne anglais. Le croiseur ap-
pareillera' à minuit pour l'Angleterre.

Le Tribunal Fédéral annale
an reniement

de construction
LAUSANNE, 14 mai. (Ag.) — Le Conseil

général de la petite commune rurale d'Uetikon ,
dans le canton de Zurich , a adopté la 13 octo-
bre 1945, un règlement de construction qui ré-
servait une zone à l'agriculture et aux forêts. Aux
termes de ce rè'gléméht, il était interdit de cons-
truire dans cette zbhe d'autres bâtiments que
ceux qui seraient destinés à l'exploitation agri-
cole ou forestière. Certains propriétaires de la
région ainsi visés ont vu , dans ce règlement, une
atteinte S leurs droit s constitutionnels de pro-
priété. Éri outre , ils estimaient' que la décision
du- Conseil général manquait de là base légale
nécessaire. Saisi d'un recours de droit public, le
Tribu'anl fédéral a annulé les dispositions ainsi
attaquées du règlement pour le motif qu 'en effet ,
pour une mesure d'une pareille envergure, re-
venant à une sorte d'expropriation , il n'exis-
tait pas la base légale indidpensable.

o 

Accident mortel de la circulation
LOCARNO, 14 mai. (Ag.) — M. Antonio

Fanciola, propriétaire de l'Hôtel Esplanade à
Locarno, 77 ans, à été victime d'un accident
de la route qui s'est produit près de Milan.
Son chauffeur, un Suisse, a trouvé également
la mort dans cet accident, tandis que deux
femmes qui les accompagnaient sont indem-
nes.

M. Fanciola était le doyen des hôteliers lo-
carnais. Il présidait depuis plus de 20 ans le
Comité de gestion de l'hôpital de la ville.

Le chauffeur de M. Fanciola est un Valai-
san, M. Peter Lagger, âgé de 28 ans, de
Munster.

un total de 132 étaient présents, venus de toutes
les régions de la Suisse romande. L'assemblée, au
cours de discussions nourries et particulièrement
intéressantes sur les divers problèmes d'intérêt
général , a été unanime à approuver les rapports
présentés, faisant confiance à son comité pour
poursuivre son activité en confirmité de' ceux-ci.

Elle _ dû s'incliner deVèint la décision de M.
Èd..M_riin, à Yvèrdori, de se retirer, après plus
de 20 art- d'dWe pr'ésidérice aussi dévouée que com-
pétente, et Mie Itii a fait pSft, non sans émotion,
de sa r^connliss_>rre- %t de ses regrets.

Elle a constitué comme suit son comité : M. G.
Allenbach, à Neuchâtel , président ; M. M. Torriani ,
à Bulle, Vicè-présidènt ; MM. G. Lôuvïot, à Mor-
ges,. N. Fuchs à Genève, F. Mignot, à Lausanne,
C. Augsburgèr, à La Chaux-de-Fonds, et F. Casser,
à, Genève. MM. J. Fournier,- k St-Msuricè, et Ch.
Bolchàt, à Dël-rnofrt, ont été _ésh£iés èbmme sup-
pléants. I* secHfeiri-t resté éôiiÉé à Me R. Rey-
Wrltèr, Ivo-gt; ___ * d'or,- 6, à t_Hsaïàie.

_=____=_=__
ltfONTANA-VILLAGÉ. — Un petit qui va de

l'avant — Corr. — Au village de Montana, il y a
un petit qui marche a grands pas. Il est âge de
2 ans à peine, il fait déjà parler de lui. Sa marrai-
ne viendra dimanche lui faire fête, et une nom-
breuse population accourra de tous les coins dù
pays pouf partager la liesse de cette journée.

Le petit , c'est le « Cor des Alpes », qui fait de
la musique plus que les enfants de son âge n'en
firent jamais, mais plus harmonieuse aussi. La
marraine, c'est la Société « Edelweiss », de Lens,
qui donnera \in concert pour la circonstance. Tout
le mondé pd_rr_ manger et boire à volonté les
meilleurs produits du pays, jouer, s'amuser, essa-
yer sa chance à divers jeux et à une tombola ,
dont tes tets sont une irrésistible tëwi-Mîôn. Il vS_t
la peine d'aller voir ça. puisque, aussi bien, on
sera reçu à cœur ouvert.

ST-MAURICE. — Société de Jeunesse conserva -
trice. — Les membres et les accompagnants ins-
crits pour la sortie de dimanche à Leytron sont
avisés que le dépar t aura lieu par le train omni-
bus de 8 h. 40.

Présence à la gare à 8 h. 30 (distribution des
billets). Le Comité.

o——
ST-MAURICE. — Au Cinéma Roxy : CARNE-

GIE HALL. — Comme le théâtre de Bayreuth,
comme la Scala de Milan, comme l'Albert Hall de
Londres, le Carnegie Hall de New-York est l'un
des Temples de la Musique. C'est donc dans ce
cadre que s'est tourné un beau roman d*amour ,
avec le concours des plus grands artistes de la
musique contemporaine, et la réunion d'ensembles
musicaux les plus célèbres, tels que l'Orchestre
Symphonique de New-York, l'Orchestre Philhar-
monique de New-Yorjc, entourés de chanteurs cé-
lèbres comme Ezio Pinza, Lili Pons, dirigés par
des sommités de notoriété mondiale, telles que
Arthur Rubinstein , Walter Damrosch, Léopold
Stokovsky. En bref , un chef-d'œuvre, un événe-
ment de la vie artistique internationale, un Grand
Sujet , un Grand Film. Samedi à 20 h. 30, diman-
che matinée et soirée... Toutes faveurs suspendues,

Radio-Programme
SOTTENS. — Samedi 15 mai. — 7 h. 10 Le sa-

lut mUsicàl. 7 h. 15 Informations. 7 h. 20 Premiers
propos et concert matinal . 11 h. Emission commu-
ne. 12 h. 15 Le mémento sportif. 12 h. 20 Orches-
tre. 12 h. 30 Heure. Chœurs de Romandie. Les
Joyeux Copains. 12 h. 45 Informations . 13 h. Le
programme de la semaine. 13 h. 10 Vient de pa-
raître. 13 h. 30 Les auditeurs sont du voyage. 13
h. 40 Vient de paraître. 14 h. La paille et la pou-
tre. 14 h. 10 Le pianiste Robert Casadesus. 14 h. 25
Opéras et ballets modernes. 15 h. L'émission que
vous avez redemandée : Sigrid la Belle. 15 h. 20
L'auditeur propose... 16 h. 30 Emission commune.
17 h. 30 Swing-Sérénade.

18 h. Communications diverses et cloches du
pays. 18 h. 05 Le Club des Petits Amis de Radio-
Lausanne. 18 h. 35 Le courrier du Secours aux
enfants. 18 h. 40 Frédéric Hippmann et son or-
chestre. 18 h. 55 Le micro dans la vie. 19 h. 13
Heure. 19 h. 14 Lé prqgramme de la soirée. 19 h,
1_ Informations. 19 h. 20 Lé miroir dil temps.
19' h. 45 Siizy Solitior. 20 h. Simple police. 20 h.
30 Orchestre Bernard Hilda. 20 h. 55 Néuchâtel-
République, évocation. 21 h. 40 Parades étrangères.
22 h. 10 Le Petite Sirène. 22 h. 30 Informations.
22 h. 35 Musique de danse.

SOTTENS. — (Pentecôte). — Dimanche 1G mai. —
7 h. 10 Le salùt musical. 7 h. 15 Informations. 7 h.
20 Concert. 8 h. 45 Pour les malades. Grand'messe.
9 h. 50 Intermède. 9 h. 55 Sonnerie de cloches. 10
h. Culte protestant. 11 h. 15 Concert symphoni-
que. 12 h. 15 Chansons populaires françaises. 12
h. 30 Heure. La Course au trésor. 12 h. 45 Infor-
mations. 12 h. 55 La Course au trésor. 13 h. 05
Sérénade 48. 13 h. 45 Le Grand Prix suisse des
motos et side-cars. 14 h. 05 Les souvenirs de M.
Gimbrelette. 14 h. 20 Ce jour , je te le donne, évo-
cation. 15 h. 05 Oeuvres légères pour orchestre. 15
h. 40 Nostalgie des îles, évocation littéraire et mu-
sicale. 16 h. 10 Un salon de danse au temps de
Johann Strauss. 16 h. 40 Oeuvres italiennes et es-
pagnoles. 17 h. 15 Six ariettes oubliées, Claude De-
bussy. 17 h. 30 Le Grand Prix suisse dès motos
et side-cars.

18 h/ L'Heure spirituelle. 18 h. 15 Le Chœur de
l'église Saint-Thomas, de Leipzig. 18 h. 30 Cause-
rie religieuse protestante. 18 h. 45 Le Chœur de l'é-
glise Saint-Thomas, de Leipzig. 19 h. 05 Résul-
tats sportifs. 19 h. 15 Informations. Le programme
de la soirée. 19 h. 30 Au Café du Commerce. 19
h. 50 Week-End, fantaisie. 20 h. 20 La Course au
trésor. 20 h. 30 Boris Godounov, drame populaire.
22 h. 30 Informations. 22 h. 35 Sonate, Mozart.

Son Excellence Monseigneur HALLER, Abbé de
St-Maurice et Evêque de Bethléem,

Monsieur le Prieur et Messieurs les Chanoines
de l'Abbaye,

ont la douleur de faire part de la perte qu'ils
Viennent d'éprouver en la personne de leur cher
Confrère,

lïiensieor ls Moine Louis IRNMDK
Ancien Prieur dé l'Abbaye

pieusement décédé à l'Abbaye de St-Maurice le
14 mai 1948, muni des Sacrements de l'Eglise, dans
la 68me année de son âge, la 39me de sa pro-
fession religieuse et la 36me de son sacerdoce.

Les funérailles seront célébrées à l'église St-
Sigismond le lundi 17 mai 1948, à 10 heures. (Le-
vée du corps à 9 h. 45).

Priez pour lui
Abbaye de St-Maurice, le 14 mai 1948.

, Monsieur et Madame Chariot VOLLUZ-CRET-
TEX et leurs enfants Gilbert , Jeanmhe, Danielle,
Eliahe, à Charrat ;

Monsieur Emile CRETTEX et famille, à Cham-
p'ex ;

Les enfants de feu Arthur VOLLUZ-DONDAIN-
NAZ, à Charrat ;

Madame et Monsieur François PASCHOUD et
leurs enfanfs, à Martigny-Ville ;

Mâdam- Veuve Paul TISSBÉftESl , à Chafhpèx ^jSfci. àyg|. les familles, parentes et alliées VOL-
LUZ, ÇRETTEX. PELLOUCHOÙD, TORNAY,
FROEHLÏCH. PONT, DELALOYE,

6f ri la douleur dé faire part dû décès de leù_"cher petit

JEâft- -CLilUDE
survenu accidentellement à l'âge de 9 ans.

L'ensevelissement aura lieu à Martigny le lunà.
17 rts-ï. à 9 heures 30.
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LAVEY-VILLAGE

Pour un travail soigné, adressez-vous en
toute confiance à l'Entreprise

Robert ARNOLDY Albert RAPPAZ
BEX EPINASSEY

Tél. 5.21.75 Tél. 5.43.32
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est demandée dans ville de la plaine du Valais ; conlorl
désiré. Faire offres par écrit avec prix sous chiffre P 6332
S. Publicitas, Sion.
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Fr. 3.200.-
Camion « Chevroîat », 1 K' à 2 tonnes, modèle 1930,
bon éta t mécanique, 16 CV., 4 vitesses , 5 pneus 90 %.
Réelle occasion. A vendre, cause cessation d'activilé.

Offres sous chiffre P. C. 10733 L., à Publicifas, Lausanne.

Je m'intéresse à l'achat d'un

COMMERCE
de confection ou d'épicerie, si possible en ville. Faire
offres détaillées par écrit avec prétentions sous chiffre
P 6333 S Publicitas, Sion.

* TTT

pour messieurs et garçons, brun, flexible,
forme large et seyante, agréable à porter !

M 
80 Ol
MESSIEURS ^JP |

Ces prix comprennent plus de fr. 5.— pour (rais de douane.

Failes-vous montrer la chaussure originale Kl KSI Marque

„ KIK S " à l'intérieur du soulier droit.

Renseignements chez J. Liifhi & Co, Berthoud

Ou boire un Noblesse

c*», £_

NOBLESSE
/i ̂ És-\ ' "" P

rot
'
u,t naturel.

4R\C_K ^ tmf e ^e"re unc délicieuse gourmandise.

C I R A V E G N A  & C I E .  S . A .  G E N È V E  "T"

à vendre Fr. 40.— la tonne, livré franco gare destination
W. Sermet, Av. du Léman 60, Lausanne. Tél. 2.88.41.

FRIGORIFIQUES
Armoires frigorifiques de toutes dimensions ' — Ins-
tallation de chambres froides pour hôtels, restaurants,

hôpitaux, boucheries, laiteries, etc.
(En vente exclusive)

Armoires frigorifiques de grands ménages ou pen-
sions, épiceries, capacité 230 litres, entièrement auto-

matiques, (sans installations spéciales)
Marque « FREEZ O-MATIC »

Renseignements et devis sans engagements :

G. VALLOTTON. Electricité, Martigny-Bg
Case 10

/

é*^

Chez tous les gens
De bon goût :
Chez soi, au restaurant ,
A la campagne ou en ville ,
Partout enfin
Où l'on sait apprécies
Un apériti f de choix !

Vermouth

blanc

On cherche, pour une pen-
sion de 15 à 20 pers., alf. 1400
m., centre du Valais, du 28
juin au 12 septembre, une

cuisinière
de 25 à 45 ans. 'Personne
ayant servi dans ménage soi-
gné conviendrait, ainsi qu'u-
ne JEUNE FILLE de 20 à 30
ans, pour le service des cham-
bres et de la salle. Bons ga-
ges. Références exigées.

Faire offres sous chiffre P.
6621 S. Publicitas, Sion.

A vendre dans région Bas
Valais

montagne
de 220,000 m2 avec habita-
tions, granges et écuries, à
proximité de route carrossa-
ble. Conviendrait pour esti-
vage de 35 têtes gros bétail
pendant 6 mois. Prix à discu-
ter. Ecrire sous chiffre P 6498
S Publicltas, Sion.

Société Suisse d'Assurance contre les Accidents
à Winterthour i

Sous-direction : Lausanne, Georges Blanchoud, 1 , Grand
Chêne. Tél. 2.41.01

Sierre : Edouard, René el Marcel Bonvin, agents généraw

Demandez partout les billets de la

MONTANA-VILLAGE
PLACE DE L'EGLISE 

Dimanche 23 mai 1948

garnie

KE RM ESSE
organisée par le Cor des Alpes

CANTINE — JEUX — TOMBOLA

CONCERT
• par l'« Edelweiss » de Lens, marraine

du drapeau

OLEOBUTZ
l'huile de demain,

dès aujourd'hui en vente.

L'huile spéciale
OLEOBLITZ « R »

¦-_-_-_-_-_-_-_-_——— --_-_-_. MM —il_-—_-_¦ Il I II— Il ¦!_¦ ¦¦ _-_-_-_-_-_— _—__-_-_ ¦

grande TOMBOLA
du 21e Festival de la Fédération des musiques

du Bas-Valais .
les 29, 30 et 31 mai 1948
à Martigny-Bourg

1er lot 1 génisse, valeur Fr. 1200
2e lot 1 cuisinière électrique Fr. 500
3e lot 1 appareil de radio Fr. 475

Des lots de ?r. 280.—, 210.—, etc., etc..
Prix du billet : Fr. 1.—

Faillite Léon Reii-Z, serrurier, Sion
ENCHERES

L'Olfice des faillites de Sion vendra le 19 mai, dès 1C
heures, devant les ateliers du failli, ruelle Garbaccio, ï
Sion, un appartement et un atelier de serrurerie ; de;
objets mobiliers comprenant, entre autres , bureau, col-
fre-forf, machine à écrire ; des machines telles que lours,
fraiseuse, perceuse, raboteuse ; divers appareils de soudu
re, meules électriques ef à mains, etc., ainsi qu'un stock
important de fer el tôle.

Sion, le 5 mai 1948.
Off ice des lailliles de Sion :

M. Roten, préposé.

Tirs d'artillerie
¦ Des tirs d'artillerie auront lieu du 29. 4.
au 19. 5. 48 dans la région de Orsières -
Champex - Val-Ferret - Bourg-St-Pierre -
Ovronnaz - Savièse - Crans-Montana.

Pour de plus amples détails on est
prié de consulter le « Bulletin Officiel »
du Canton du Valais et les publications
de tir affichées dans les communes in-
téressées.

Place d'Armes de Sion
Le Commandant :

Lt-Col. E. M. G. Runzi.


